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OUS RECEVONS TOUS LES ANS environ 1 000 fiches de relevés 
(formulaires ou listes complètes) d’espèces par sites (sur des 
parcours ou transects) ainsi qu’un petit nombre d’observations 

ponctuelles. Ces fiches sont envoyées par notre réseau d’observateurs 
bénévoles ainsi que par l’équipe salariée de la LPO Normandie.  
 
Cette chronique présente le bilan de ces observations pour l’année 2018. 
Ainsi 248 espèces ont été observées en Normandie cette année-là, tous 
les mois de l’année. En 2018, nous avons reçu 898 fiches de site (sur 
15 065 fiches de 2000 à 2018).  
 
Les espèces prises en compte sont les espèces régulières en Normandie 
(présentes sur notre fiche de relevé) auxquelles sont adjointes les espèces 
rares observées en 2018 (homologuées par le comité d’homologation 
régional), ainsi que les données ponctuelles issues de la base Faune 
Normandie.  
 
Sont présentés pour chaque espèce : 

- Un texte de synthèse et d’interprétation des données. 

- La tendance 2018. Il ne s’agit pas de la dynamique de population (qui 
s’évalue sur au moins 10 ans), mais uniquement de l’interprétation 
de la fréquence sur les relevés lors de l’année en cours. Ainsi, une 
espèce peut avoir une fréquence plus élevée en 2018 que la moyenne 
des 20 dernières années, tout en ayant une dynamique globale 
négative. La flèche montante indique simplement que l’année 2018 
est une bonne année.  

- La fréquence moyenne entre 2001 et la date de rédaction (soit 2019) 
sur les 20 ans passés : globale, en été (mars à août), en hiver (janvier 
à février et septembre à décembre) et la fréquence sur l’année 2018. 

- Le nombre total de données en 2018, incluant les fiches de relevés et 
les données ponctuelles. 

- La fréquence par département en 2018.  
 
Les tableaux de fréquence sont établis pour les espèces qui atteignent au 
moins 5 %, soit sur l’ensemble de la période, soit sur l’année en cours, au 
moins en été ou en hiver.  
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Pour les espèces en-dessous de cette fréquence, les données sont détaillées 
par département et par chronologie de présence mensuelle.  
 
Pour rappel, la fréquence d’une espèce est définie par le nombre de fiches 
où l’espèce est notée, ramené au nombre total de fiches. On peut calculer 
une fréquence par année, sur un intervalle de plusieurs années ou sur une 
période définie. Nous utilisons les périodes « été » de mars à août et 
« hiver » de septembre à février.  
La densité quant à elle « s’exprime en nombre d’individus rapporté à l’unité 
de surface » (Ramade, 1990). Les nouvelles fiches de relevé 
ornithologiques incorporées à notre base de données intègrent la distance 
parcourue par l’observateur. Il est alors possible d’estimer la surface 
prospectée en considérant qu’on peut compter les espèces, notamment les 
mâles chanteurs, sur 100 mètres de chaque côté du linéaire parcouru. La 
densité dans les tableaux indique l’abondance d’une espèce en nombre 
d’individus détectés sur un km² au cours de l’année 2018. Un couple noté 
sur la fiche de relevé compte pour deux individus pour le calcul de la 
densité.  
Précisons que la densité autorise une comparaison intraspécifique d’une 
année à l’autre ou sur une plus longue période de temps. Elle ne peut pas 
servir à comparer des espèces entre elles. En effet, une espèce 
démonstrative comme la Fauvette à tête noire aura une forte densité si on 
la compare à une espèce très discrète (Grimpereau des jardins par 
exemple). Comme chaque espèce conserve ses caractéristiques d’une 
année à l’autre, seule la comparaison intraspécifique a un sens.   
 
 
Accenteur mouchet  Prunella modularis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 63 67 58 63 67 59 549 69 62 62 65 4,3 

L’Accenteur mouchet est aussi fréquent en 2018 que sur l’ensemble de la période. Il est plus fréquemment 

observé en été, époque où il est plus facilement repéré par son chant. Il est un peu plus fréquent dans le Calvados 

que dans les autres départements normands.  

 

Aigrette garzette  Egretta garzetta 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 17 13 22 21 16 27 187 32 5 40 19 1,6 

L'Aigrette garzette est plus fréquente en 2018 que sur l'ensemble de la période (+ 23 %), ce qui correspond à 

une expansion de son aire de répartition. Elle est plus souvent observée en hiver qu'en été. Les observations sont 

plus concentrées sur les départements du Calvados et de la Manche. 
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Aigle botté  Aquila pennata 

Un individu en phase claire le 03/09/2018 à Saint-Nicolas-de-Pierrepont (50) correspond à une observation rare 

d'un oiseau en passage postnuptial. 

 

Alouette des champs  Alauda arvensis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne en 

2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 37 41 31 37 43 31 321 47 46 26 38 6,2 

La fréquence des observations de l'Alouette des champs est stable en 2018 par rapport à l'ensemble de la période 

2001-2020. Elle est plus facilement repérée en été qu'en hiver, grâce à son chant en période de reproduction. 

Elle est plus fréquente dans les départements du Calvados et de l'Eure en 2018. 

 

Alouette lulu  Lullula arborea 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 2 2 1 0 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 1 1 20 7 5 42 

Presque toutes les données correspondent au passage d’automne (27 données en octobre-novembre) ou à 

l’hivernage des oiseaux. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 5 1 15 8 13 42 

Un maximum de 25 individus est noté à Saint Aubin sur mer (76) le 24 février.  Les sites de nidification de l’Orne 

n’ont pas été suivis. Deux données correspondent à des nicheurs éventuels en avril et juin, dont une provenant 

de l'Orne. 

 

Autour des palombes  Accipiter gentilis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 3 7 3 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 4 2 0 1 2 2 25 

L'espèce est surtout observée au printemps et en été car cela correspond à des observations ciblées sur les sites 

potentiels de reproduction.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 4 3 0 2 16 25 
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Les données proviennent essentiellement de Seine-Maritime, d'une part parce que ce département abrite de 

grands massifs forestiers favorables à l'espèce, et d'autre part car ces données correspondent à des recherches 

spécifiques d'un observateur. 

 

Avocette élégante  Recurvirostra avosetta 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 2 4 10 11 12 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 6 9 5 2 4 6 74 

Les données s'étalent tout au long de l'année, montrant que l'Avocette élégante est présente aussi bien en hiver, 

qu'aux périodes de passage et en tant que nicheuse. Un maximum de 320 individus est noté le 02 avril dans 

l'estuaire de la Seine. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 54 0 11 0 9 74 

L’Avocette élégante est surtout observée sur le littoral du Calvados, de la Manche ainsi que dans l’estuaire de la 

Seine (76) en 2018. La majeure partie des données provient de l'estuaire de l'Orne (14) où l'Avocette se reproduit.  

 

Balbuzard pêcheur  Pandion haliaetus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 1 5 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 6 17 1 3 3 37 

Les données d'individus isolés correspondent surtout aux deux passages : printanier avec un pic d'observation 

en avril et automnal avec beaucoup d'individus observés sur le mois de septembre (17 données soit quasiment 

la moitié de l'ensemble des observations). Quelques données de fin novembre et début décembre, qui pourraient 

concerner un même oiseau, évoquent un ou des individu(s) migrateur (s) attardé(s). 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 6 13 0 11 37 

Les sites d'observation sont situés soit sur le littoral, soit sur les étangs de l'Eure et de la vallée de Seine. 
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Barge à queue noire  Limosa limosa 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 4 11 5 2 3 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 3 6 6 4 2 3 51 

Les observations s'étalent sur toute l'année avec des pics en mars-avril (16 données) et en août-septembre-

octobre (16 données) ce qui correspond aux périodes de passage de l'espèce. Les observations de janvier-février 

et novembre-décembre correspondent à des individus qui passent l'hiver en Normandie. 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 10 2 26 3 10 51 

L'essentiel des données est concentré sur le littoral, surtout celui de la Manche, et sur l'Estuaire de la Seine (76). 

Un maximum de 400 individus a été noté à Dragey-Ronthon (50) le 22/03/2018. 

 

Barge rousse  Limosa lapponica 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 2 2 5 7 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 6 2 5 2 10 44 

Les données de Barge rousse s'échelonnent sur toute l'année avec un pic en avril-mai (12 observations), en août-

septembre-octobre (13 observations) qui correspondent aux passages prénuptial et postnuptial. Un autre pic est 

noté en décembre (10 données) qui correspond à des individus qui passent l'hiver sur nos côtes. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 17 1 20 0 6 44 

Quasiment toutes les observations sont réalisées sur le littoral. Un maximum de 400 individus est noté à Saint -

Pair-sur-Mer (50) le 30 avril 2018. 

 

Bécasse des bois  Scolopax rusticola 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 5 7 5 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 1 19 18 55 
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Les observations sont échelonnées entre mi-octobre et mi-mars, ce qui correspond à la présence hivernale de 

cette espèce en Normandie. Un pic de données est noté en novembre-décembre (37 observations). La plupart 

des observations correspondent à des individus isolés, quelques données concernent deux ou trois oiseaux. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 15 10 6 6 18 55 

Les observations sont réparties sur tout le territoire normand. La Bécasse des bois est observée dans des secteurs 

variés de vallées, sur des tourbières, en forêt, sur le littoral... 

 

Bécasseau cocorli  Calidris ferruginea 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 5 2 0 0 0 9 

Le peu de données (9) pour cette espèce fait apparaître un pic de fin juillet à fin septembre, qui correspond au 

passage postnuptial. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 0 3 0 0 9 

Les observations se concentrent sur le littoral de la Manche, en baie du Mont-Saint-Michel, et dans l'estuaire de 

l'Orne (14). 

 

Bécasseau maubèche  Calidris canutus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 2 0 1 3 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 3 5 1 2 2 20 

Le Bécasseau maubèche est présent quasiment toute l'année en Normandie avec un léger pic en mai (3 données) 

lors du passage prénuptial et un autre pic en août-septembre (8 données) lors du passage postnuptial. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 10 0 6 0 4 20 

L'estuaire de l'Orne (14) et le littoral de la Manche concentrent la majeure partie des données. 
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Bécasseau minute  Calidris minuta 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 4 0 0 0 0 4 

Toutes les données ont été réalisées en août lors du passage après la période de reproduction de l'espèce. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 3 0 0 4 

Le littoral de la Manche et l'estuaire de l'Orne (14) sont les lieux d'observation du Bécasseau minute. 

 

Bécasseau sanderling  Calidris alba 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 3 2 5 3 1 5 28 5 0 10 1 1,4 

La fréquence du Bécasseau sanderling est stable en 2018 par rapport à l'ensemble de la période 2001-2020. Il 

est nettement plus observé en hiver, période de présence maximale de cette espèce en Normandie. Les données 

se concentrent sur le littoral, dans le Calvados et dans la Manche. 

 

Bécasseau variable  Calidris alpina 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 3 6 5 2 8 42 10 0 14 1 4,6 

La fréquence du Bécasseau variable est en augmentation en 2018 par rapport à l'ensemble de la période 2001-

2020 (+ 25 %). Il est bien plus fréquent sur la période hivernale en Normandie. Il est concentré sur le littoral, 

dans le Calvados et la Manche. 

 

Bécasseau violet  Calidris maritima 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 1 1 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 2 2 4 13 

Toutes les données de Bécasseau violet correspondent à la période hivernale de fin octobre à début mars. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 12 0 1 13 
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Quasiment toutes les données proviennent des côtes rocheuses de la Manche, secteurs qu'affectionne le 

Bécasseau violet. 

 

Bécassine des marais  Gallinago gallinago 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 6 3 10 9 4 14 79 5 2 20 7 1,1 

La fréquence de la Bécassine des marais est en augmentation en 2018 (+ 50 %). Les données sont 

essentiellement hivernales. Les données proviennent surtout de la Manche. 

 

Bécassine sourde  Lymnocryptes minimus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 4 1 7 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 2 2 3 20 

Toutes les observations sont réalisées sur la période hivernale, depuis janvier jusqu'au 1er avril et du 21 octobre 

à la fin décembre 2018. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 10 1 5 0 4 20 

Ces 20 données sont localisées sur le marais de la Sangsurière, le Mont de Doville (50), sur des marais littoraux 

(76 et 14). Un maximum de 4 individus est noté le 31 mars sur le marais de la Sangsurière (50). 

 

Bec-croisé des sapins  Loxia curvirostra 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 1 0 4 7 5 20 

La majeure partie des données de Bec-croisé des sapins correspondent à des migrateurs ou des individus 

erratiques, présents en hiver. Quatre observations correspondent à des nicheurs possibles sur des zones de forêts 

de Seine-Maritime. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 0 9 10 20 

Les observations sont réalisées essentiellement en Seine-Maritime et dans l'Orne, sur des secteurs forestiers. 
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Bergeronnette de Yarrell Motacilla alba yarrelli 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 3 1 5 3 1 6 29 5 1 7 2 0,2 

La fréquence de la Bergeronnette de Yarrell est stable en 2018 par rapport à l'ensemble de la période. Elle est 

nettement plus fréquente en hiver, ce qui correspond à la présence hivernale de l'espèce en Normandie. Elle est 

particulièrement observée dans les départements du Calvados et de la Manche. 

 

Bergeronnette des ruisseaux Motacilla cinerea 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne          

2001-2020 en % 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 11 9 15 13 10 15 109 22 10 7 11 0,3 

La fréquence de la Bergeronnette des ruisseaux est en augmentation légère en 2018 par rapport à l'ensemble de 

la période (+ 18 %). Cette espèce est plus observée en hiver ce qui correspond certainement à une plus grande 

dispersion dans différents milieux à cette période de l'année. Les observations sont plus fréquentes dans le 

département du Calvados en 2018. 

 

Bergeronnette flavéole  Motacilla flava flavissima 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne          

2001-2020 en % 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 6 0 5 9 1 44 15 0 7 6 0,4 

Observée principalement d'avril à mi-septembre, la Bergeronnette flavéole est absente dans l’Eure. On la trouve 

près des zones littorales et elle est plus fréquente dans la Manche. 

 

Bergeronnette grise  Motacilla alba 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 46 52 38 50 60 40 437 69 48 48 50 2,2 

La fréquence de la Bergeronnette grise augmente d'environ 8 %. Elle est présente dans toute la Normandie, un 

peu plus dans le calvados. On la contacte davantage en été. 

 

Bergeronnette printanière  Motacilla flava 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 5 7 1 4 6 2 33 2 7 1 4 0,2 

La Bergeronnette printanière est observée de mi-avril à mi-septembre dans les plaines de grandes cultures 

(colza), principalement dans la Seine-Maritime et l'Eure avec une quinzaine de couples nicheurs probables. 
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Bernache cravant  Branta bernicla 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 3 1 6 3 1 5 26 5 0 9 0 3,8 

La Bernache cravant est présente surtout en hiver dans la Manche et le Calvados, où l’on peut observer de grands 

groupes d'individus sur les sites d’hivernage. 

 

Bernache du Canada  Branta canadensis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 4 8 7 4 3 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 4 7 6 14 16 74 

La Bernache du Canada est présente toute l’année en Normandie, avec de grands groupes de 100 à 300 individus 

durant l’hiver, de 2 à 40 individus les autres saisons. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 50 2 13 6 74 

C’est dans l’Eure qu’elle est le plus présente ; elle se reproduit sur les sites de Poses et de Tosny. 

 

Bernache cravant à ventre pâle  Branta bernica hrota 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 1 1 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 3 7 

La Bernache cravant à ventre pâle est un migrateur hivernant rare en Normandie 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 7 0 0 7 

La Bernache cravant à ventre pâle est uniquement observée sur les côtes du Cotentin. Des groupes de 30 à 200 

individus hibernent dans le havre d’Agon-Coutainville et le havre de Saint-Germain-sur-Ay. Parfois c’est un 

individu isolé que l'on peut voir comme à Granville, Saint-Vaast-la-Hougue. 
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Bernache cravant du Pacifique  Branta bernicla nigricans 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 1 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 1 

La Bernache cravant du Pacifique est un hivernant très rare en Normandie. Un individu a été observé le 28 février 

2018 à Réville (50).  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 1 

 

Bernache nonnette  Branta leucopsis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 9 4 2 2 2 4 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 1 1 5 12 10 53 

La Bernache nonnette est un hivernant, des groupes de 200 à 1000 individus sont observés d'octobre à janvier, 

les autres mois ce sont des individus isolés. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 17 4 29 1 2 53 

C’est sur le site de Beauguillot dans la Manche que l'on observe les grands regroupements hivernaux de la 

Bernache nonnette. 

 

Bihoreau gris  Nyctorax nyctorax 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 1 0 0 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 1 0 0 4 

Le Bihoreau gris est peu présent en Normandie, on note 1 à 2 individus par observation. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 2 2 0 0 4 

C’est dans la vallée de l 'Eure qu'on le trouve régulièrement en hiver. 

  



LPO Normandie 

 

12  Chronique ornithologique 2018 

B
 i
 o

 d
 i
 v

 e
 r

 s
 i
 t

 é
  

Bondrée apivore  Pernis apivorus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 3 5 0 2 5 0 21 0 2 1 4 < 0,1 

Visiteur d'été, la Bondrée apivore est principalement observée en Haute Normandie, la fréquence des observations 

est en baisse particulièrement dans l’Eure. On note un couple nicheur en Seine-Maritime et des indices de 

nidification en Seine-Maritime et dans l’Eure. 

 

Bouscarle de Cetti  Cettia cetti 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 9 9 9 11 9 14 99 17 1 20 11 0,5 

La tendance est en augmentation particulièrement en hiver. La Bouscarde de Cetti est quasi absente dans l Eure, 

on la trouve davantage près du littoral de la Manche et du Calvados. 

 

Bouvreuil pivoine Pyrrhula pyrrhula 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 24 23 26 22 22 23 194 24 16 19 28 0,7 

La fréquence est en baisse (8 %). Le Bouvreuil pivoine est plus présent dans le Calvados et la Seine-Maritime 

que dans la Manche et l'Eure. 

 

Bruant des neiges Plectrophénax nivalis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 2 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 1 3 

Le Bruant des neiges est un hivernant rare en Normandie, on peut l’observer uniquement sur les côtes. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 2 0 1 0 0 3 

Cinq individus ont été observés à la Pointe du Hoc. Quatre individus aux Genêts (baie du Mont-Saint-Michel). 

 

Bruant des roseaux  Emneberiza schoeniclus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 12 11 13 11 10 12 98 25 6 15 10 0,9 

Fréquence en légère baisse. Le Bruant des roseaux est plus présent dans la Manche et le Calvados. 
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Bruant jaune  Emberiza citrinella 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne          

2001-2020 en % 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 35 43 23 24 30 18 210 20 27 15 30 1,5 

Un peu moins présent dans la Manche, en 2018 la fréquence du Bruant jaune est inférieure (- 31 %), par rapport 

à l’ensemble de la période, et particulièrement en Seine-Maritime et dans l’Eure. 

 

Bruant lapon  Calcarius lapponicus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 1 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 0 4 

Le Bruant lapon est un hivernant très rare observé sur les côtes 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 0 1 0 0 4 

Deux à 8 individus observés à la pointe du Hoc. Un Individu à Beauvoir, baie du Mont-Saint-Michel. 

 

Bruant proyer  Miliaria calandra 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 5 7 2 6 10 3 54 7 9 0 9 0,4 

Absent dans la Manche, la fréquence du Bruant proyer augmente légèrement, particulièrement en été. 

 

Bruant zizi  Emberiza cirlus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 6 7 4 9 11 7 78 37 7 14 0 0,4 

Absent en Seine-Maritime, la fréquence du Bruant zizi augmente (+ 18 %) principalement en été. 

 

Busard cendré  Circus pigargus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 2 0 0 0 0 2 

Le Busard cendré est une espèce très rare en Normandie. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 1 2 

Quatre individus à Clais (76). Un individu à Sainte-Marie-du-Mont (50).  

 

Busard des roseaux  Circus aeruginosus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 4 4 5 4 7 46 7 1 11 4 0,1 

La fréquence du Busard des roseaux augmente (+ 25 %), hausse plus sensible en hiver, peut être due à des 

passages migratoires. Il est principalement présent dans la Manche et quasi absent dans l’Eure. 

 

Busard Saint-martin  Circus cyaneus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 6 6 6 8 9 6 66 3 18 5 3 0,2 

La fréquence 2018 du Busard Saint-Martin est en augmentation de 33 % principalement dans son bastion de 

l'Eure. Les campagnes de protection ont sans doute un effet positif sur la sauvegarde de cette espèce. 

 

Buse variable  Buteo buteo 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 52 54 50 59 62 56 512 54 57 59 60 1,7 

La Buse variable est répartie uniformément en Normandie, avec une fréquence en augmentation (+ 13 %). Elle 

est plus contactée durant la période estivale. 

 

Butor étoilé  Botaurus stellaris 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 1 2 

Deux données en 2018 en mars et en décembre. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 0 0 1 2 

La donnée de Seine-Maritime correspond certainement à la petite population nicheuse de l’estuaire de la Seine. 

Celle du Calvados se situe dans la vallée de l’Aure à Colombières (14). 
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Caille des blés  Coturnix coturnix 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 6 11 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 6 2 0 1 0 0 28 

Vingt-huit données de Caille des blés en 2018, ce qui correspond au nombre de données habituelles pour cette 

espèce. Il s’agit de reproducteurs probables compte-tenu des dates de présence de mai à août.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 11 6 4 2 5 28 

C’est le Calvados qui accueille le plus de données essentiellement sur le littoral. Les données de la Manche sont 

obtenues dans les marais littoraux. Dans l’Eure, les données sont plutôt dans les grandes plaines céréalières 

(Plateau du Neubourg, plaine de Saint-André).  

 

Canard chipeau  Anas strepera 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 16 11 15 8 1 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 3 4 6 6 18 13 102 

En 2018, le Canard chipeau est présent toute l’année en Normandie avec 102 données. En tant qu’hivernant, il 

est observé surtout de novembre à fin mars en période internuptiale. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 11 62 17 1 11 102 

Il est essentiellement observé dans l’Eure, principalement sur les étangs de Poses, avec près de la moitié des 

données. Maximum de 173 individus observés à la réserve de la Grande Noë à Val-de-Reuil (27) le 9 novembre.  

 

Canard colvert  Anas platyrhynchos 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 39 41 37 43 49 37 375 27 51 38 45 8,1 

Le Canard colvert est uniformément répartie en Normandie, quoiqu’un peu plus faiblement dans le Calvados, il 

est en augmentation en 2018. Sa fréquence est moins élevée en hiver, probablement à cause de la concentration 

des oiseaux hivernants sur les grandes zones humides. Il est plus fréquent dans l’Eure. 
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Canard pilet  Anas acuta 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 7 3 17 5 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 3 10 10 55 

En 2018, le Canard pilet hiverne d’octobre à mi-avril avec un pic en mars. Le nombre de données augmente par 

rapport à 2017 (+ 26 %) peut-être dû à une meilleure pression d’observation. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 16 10 21 1 7 55 

Il est très présent dans la Manche (300 individus à Sainte-Marie-du-Mont le 5 janvier) et le Calvados (1 500 

individus observés dans la réserve de Saint-Samson le 2 mars). Dans l’Eure, il est surtout observé sur les étangs 

de Poses.  

 

Canard siffleur  Anas penelope 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 1 7 5 2 7 39 2 3 7 4 1,7 

Le Canard siffleur est en augmentation en 2018. Sa fréquence est plus importante en hivernage. Il est beaucoup 

plus fréquent dans la Manche, là où se situe son principal site de stationnement (Beauguillot dans la Manche) et 

dans une moindre mesure en Seine-Maritime et dans l’Eure. Les oiseaux sont présents jusqu’à début avril puis à 

partir de début octobre.  

 

Canard souchet  Anas clypeata 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 

Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 5 3 7 5 4 6 44 2 4 10 3 1,7 

Le Canard souchet est stable en 2018. Il est surtout présent en hivernage. Il est beaucoup plus fréquent dans la 

Manche et dans une moindre mesure dans l’Eure, là où se situent les principaux sites de stationnement (réserve 

de Beauguillot et tourbière de Baupte dans la Manche, Poses dans l’Eure).  Les oiseaux sont présents jusqu’à mi-

mai puis à partir de mi-juillet. Pas d’indices de nidification notés.  

 

Chardonneret élégant  Carduelis carduelis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 41 43 37 42 43 40 361 53 41 30 49 3,3 

Le Chardonneret élégant montre une augmentation en 2018. Il est uniformément réparti en Normandie, mais il 

est plus fréquent dans le Calvados et dans une moindre mesure en Seine-Maritime et dans l’Eure. Il est toujours 

un peu moins présent en hiver (effet de concentration des oiseaux).  
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Chevalier aboyeur  Tringa nebularia 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 2 5 16 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 5 21 3 0 2 55 

En 2018, le nombre de données est supérieur au nombre de données habituelles. Le Chevalier aboyeur est surtout 

présent aux deux passages pré et postnuptial, avril et septembre. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 26 4 15 0 10 55 

Il est surtout présent dans le Calvados (21 individus à Merville-Franceville le 21 avril et 15 le 22 avril) et dans la 

Manche et dans une moindre mesure en Seine-Maritime. 

 

Chevalier arlequin  Tringa erythropus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 6 6 2 1 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 1 1 6 26 

Le Chevalier arlequin a été nettement plus contacté en 2018 (26 données) qu’en 2017 (3 données) peut-être dû 

à une meilleure pression d’observation. Il est visible aux deux passages pré et postnuptial mais semble également 

devenir un hivernant plus régulier. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 19 0 6 0 1 26 

Il est surtout présent dans le Calvados (10 individus à Merville-Franceville le 27 janvier) et dans la Manche (12 

individus à Sainte-Marie-du-Mont les 9 et 26 décembre). 

 

Chevalier culblanc  Tringa ochropus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 

Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 4 4 5 6 4 42 3 3 5 6 0,1 

Le Chevalier culblanc est visible toute l’année en Normandie. Seul chevalier plus fréquent en été, il est en 

augmentation en 2018. Il est visible au passage d’automne, mais en août-septembre particulièrement. La plupart 

du temps, il s’agit d’individus isolés qui peuvent être observés dans toute localité, y compris sur des chemins 

bocagers. La Seine-Maritime et la Manche montrent une fréquence plus élevée. 
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Chevalier gambette  Tringa totanus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 13 5 11 10 21 11 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 5 12 13 11 10 15 137 

Le Chevalier gambette est présent toute l’année en Normandie surtout en tant que migrateur, lors de ses deux 

passages avril-mai et août-septembre. C’est également un hivernant régulier. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 62 2 46 1 25 137 

Il est surtout présent dans le Calvados (250 individus à Merville-Franceville le 17 mai) et dans la Manche (150 

individus à Sainte-Marie-du-Mont le 26 décembre). Les observations en Seine-Maritime se limitent à quelques 

individus (9 à Quiberville le 16 décembre). 

 

Chevalier guignette  Actitis hypoleucos 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 5 6 4 5 6 4 44 2 6 6 5  0,1 

Le Chevalier guignette est observé surtout à ses deux passages, avril-mai et surtout de juillet à septembre, ce 

qui correspond à son statut connu. Il est plus fréquent dans la Manche quoiqu’en baisse de 11 %, et dans une 

moindre mesure dans l’Eure. L’hivernage est très faible et comprend de rares individus isolés, souvent vus en 

milieu urbain ou périurbain. Il n’y a pas d’évolution significative de la fréquence d’observation en 2018. Aucune 

donnée n’indique une reproduction potentielle. 

 

Chevalier sylvain  Tringa glareola 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 2 0 0 0 0 3 

Avec seulement 3 données en 2018, 2 en 2017, le Chevalier sylvain est le chevalier migrateur le plus rare en 

Normandie.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 2 0 1 0 0 3 

Cette espèce est seulement observée dans le Calvados et dans la Manche.  
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Chevêche d’Athéna  Athene noctua 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 4 4 15 19 6 11 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 5 8 4 3 3 12 94 

Les données de fréquence sur les fiches de relevés sont peu utilisables pour toutes les espèces nocturnes qui, du 

coup, ont une forte proportion de données ponctuelles dans la base de données. En 2018, 94 données ont été 

enregistrées, beaucoup plus qu’en 2017 avec 25 données, peut-être lié à une meilleure pression d’observation. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 36 26 3 7 22 94 

La plupart des données se situe dans le Calvados et dans une moindre mesure dans l’Eure et la Seine-Maritime. 

Les faibles données de l’Orne viennent certainement d’un manque de prospection, tandis que les 3 données de 

la Manche correspondent à la faible présence de l’espèce dans ce département. 

 

Choucas des tours  Corvus monedula 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 28 22 36 35 28 42 305 56 18 42 38 7,8 

Le Choucas des tours est en augmentation en 2018. Il est réparti uniformément dans la région, ce qui correspond 

à son statut connu. On note une augmentation de la fréquence moyenne d’observation en 2018 (+ 13 %) avec 

une hausse des fréquences d’été et d’hiver. Il est nettement plus fréquent dans le Calvados et dans une moindre 

mesure dans la Manche. 

 

Chouette hulotte  Strix aluco 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 14 12 24 18 25 12 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 9 22 8 16 14 20 194 

Les données de fréquence sur les fiches de relevés sont peu utilisables pour toutes les espèces nocturnes qui, du 

coup, ont une forte proportion de données ponctuelles dans la base de données. En 2018, 194 données ont été 

enregistrées, ce qui montre une stabilité de l’espèce et même une augmentation. Les données s’étalent toute 

l’année. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 39 43 46 17 49 194 

Comme en 2017, c’est la Seine-Maritime qui représente le plus grand nombre de données, suivis par la Manche 

et l’Eure, mais tous les départements accueillent des chouettes hulottes. 
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Cigogne blanche  Ciconia ciconia 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 4 6 1 4 6 1 34 14 1 5 4 0,2 

La Cigogne blanche montre une fréquence similaire aux 20 années de suivis en 2018. Elle est présente 

particulièrement dans le Calvados, nettement moins dans la Manche, la Seine-Maritime et l’Eure et absente dans 

l’Orne, dû peut-être à un défaut d’observation. 

 
Cigogne noire  Ciconia nigra 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 1 0 0 0 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 7 3 1 1 1 6 23 

En 2018 avec 23 données les observations se sont multipliées en Normandie pour la Cigogne noire par rapport 

aux 7 données de 2017. La majorité de ces observations sont des migrateurs. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 9 0 8 3 3 23 

Les départements du Calvados et de la Manche représentent le plus grand nombre de données, mais aucune 

donnée n’a été enregistrée dans l’Eure. Il est à noter que les départements présentant des données accueillent 

des nids de Cigogne noire (6 à 7 nids), ce qui indique qu’elle semble s’installer de façon pérenne en Normandie.  

 
Cisticole des joncs  Cisticola juncidis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 5 2 5 7 4 46 7 - 12 4 0,3 

Le Cisticole des joncs n’a pas une fréquence régulière en Normandie. Après une phase d’expansion de 2003 à 

2009, l’espèce a connu une chute brutale de 2010 à 2014 suite à des hivers rigoureux (surtout l’hiver 2013) qui 

ont conduit à sa quasi disparition, puis ses effectifs ont remonté en 2015 et 2016. 2018 voit sa fréquence baisser 

de nouveau (- 34 %). Il est noté tous les mois de l’année mais singulièrement lors des mois d’été (juillet et août). 

La plupart des données provient surtout de la Manche où l’espèce est implantée en bordure du littoral et dans 

une moindre mesure du Calvados. On note que sa fréquence est nulle dans l’Eure. 

 
Cochevis huppé  Galerida cristata 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 1 3 

Trois données en 2018 qui font apparaître une présence en mai, novembre et décembre.  
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 3 0 0 0 3 

Les 3 données se situent à la Madeleine-de-Nonancourt et à Emanville dans le sud de l’Eure ce qui correspond 

sans doute à quelques individus qui se maintiennent tant bien que mal dans sa zone de prédilection en Normandie. 

Le Cochevis huppé est en voie de disparition en Normandie.  

 

Combattant varié  Philomachus Pugnax 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 1 7 2 2 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 1 2 5 4 6 31 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 7 1 19 0 4 31 

Le Combattant varié est un oiseau migrateur rare en Normandie visible lors des passages pré et postnuptiaux en 

bordure littorale ou aux abords d’étendues d’eau intérieure. En 2018, seulement 31 données réfèrent à l’espèce 

sur une dizaine de sites localisés. 

 

Corbeau freux  Corvus frugilegus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 19 16 22 20 21 20 176 17 17 7 34 5,2 

On note une légère augmentation de la fréquence du Corbeau freux en 2018 (+ 8 %). L’espèce est présente sur 

l’ensemble du territoire normand mais de façon hétérogène. On observe une plus grande fréquentation des 

corbeaux Freux dans les départements du Calvados, de l’Eure et particulièrement de Seine-Maritime. 

 

Cormoran huppé  Phalacrocorax aristotelis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 14 3 3 1 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 13 5 12 7 10 70 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 0 55 0 9 70 
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Le Cormoran huppé est rare en Normandie, il fréquente des zones littorales spécifiques présentant une côte 

rocheuse où il choisit de nidifier. La plupart des données de 2018 sont situées sur la côte du département de la 

Manche (78 % de l’ensemble des données). Sa présence en Seine-Maritime est circonscrite quant à elle aux 

falaises de la côte d’Albâtre où quelques colonies de nicheurs y sont localisées. 

 

Corneille noire  Corvus corone 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 90 90 91 90 88 92 783 88 94 96 83 11,6 

La Corneille noire est un oiseau très commun de Normandie, observable en toute saison et dans tous les milieux. 

Présent sur l’ensemble du territoire régional, sa fréquence reste stable en 2018. 

 

Coucou gris  Cuculus canorus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 13 23 0 8 15 0 187 5 12 1 10 0,2 

Espèce migratrice, la fréquence du Coucou gris en été est faible en 2018 par rapport à la période précédente 

(- 35 %). Le Coucou est une espèce présente sur l’ensemble de la Normandie que l’on retrouve principalement 

dans les milieux forestiers. En 2018, 64 % des données font référence à sa présence dans l’Eure et en Seine-

Maritime. 

 

Courlis cendré  Numenius arquata 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 6 5 8 7 5 9 60 10 1 19 2 4,7 

Le Courlis cendré est un limicole régulièrement observé en Normandie. En 2018, sa fréquence est stable comparé 

aux 20 dernières années de suivi. Sa répartition géographique est toutefois très hétérogène puisque l’oiseau est 

présent surtout dans les départements du Calvados et de la Manche où il retrouve des milieux écologiques plus 

favorable à son stationnement (vasières, marais, prairies humides). En outre, espèce nicheuse très localisée, 

c’est en période migratoire et en hiver que la population des Courlis cendrés est la plus importante dans la région. 

 

Courlis corlieu  Numenius phaeopus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 1 0 11 4 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 3 16 8 0 0 0 44 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 19 0 19 0 6 44 
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En 2018, le Courlis corlieu reste une espèce rare en Normandie. Lors des passages migratoire pré et postnuptiaux, 

on le retrouve sur nos côtes principalement dans les départements de l’ex Basse-Normandie possédant une façade 

maritime.  

 

Cygne tuberculé  Cygnus olor 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 16 14 18 16 16 17 139 7 16 9 24 2,1 

Le Cygne tuberculé possède une fréquence stable en 2018. Bien que l’espèce soit présente dans toute la 

Normandie, sa forte présence dans la vallée de la Seine fait des départements de l’Eure et de Seine-Maritime des 

zones plus favorables pour son observation. 

 

Cygne noir  Cygnus atratus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 0 0 2 0 3 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 4 2 2 2 3 20 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 9 5 0 5 20 

Le Cygne noir est une espèce d’origine australienne introduit comme oiseau d’ornement. Quelques individus 

échappés arrivent à vivre à l’état sauvage, d’où une possible rencontre fortuite dans notre région. En 2018, les 

20 données qui font références à l’espèce sont ciblées sur des plans d’eau intérieur (étangs de la boucle de Seine 

à Poses par exemple). 

 

Echasse blanche  Himantopis himantopus  

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 7 7 7 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 6 2 0 0 0 0 29 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 8 1 10 0 10 29 

En 2018, 29 données d’Echasse blanche ont été saisies pour la Normandie. Les passages migratoires de l’oiseau 

en bord de mer sont réguliers dans les départements possédant une façade maritime. En outre, quelques couples 

de nicheurs probables et certains localisés sont à noter dans le bas estuaire de la Seine ou encore dans les zones 

humides aux abords du Mont-Saint-Michel. 
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Effraie des clochers  Tyto alba 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 22 8 50 24 7 8 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 11 16 7 15 23 11 202 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 44 25 75 22 36 202 

L’Effraie des clochers est un des rapaces nocturnes commun de Normandie bien qu’en baisse ces dernières 

années. En 2018, 202 données y font référence sur l’ensemble du territoire Normand mais avec une plus grande 

présence dans les départements du Calvados (22 %) et surtout de la Manche (37 %) pour lesquels plus de 50 % 

des observations sont saisies. 

 

Eider à duvet  Somateria mollissima 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 5 1 0 2 2 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 2 6 7 7 10 42 

L’Eider à duvet est une espèce régulièrement observée sur le littoral normand en période hivernale ou durant les 

mois de migrations. En 2018, on comptabilise 42 données y faisant référence dont le quart sur le seul mois de 

décembre.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 15 0 25 0 2 42 

Uniquement les départements possédant une large façade maritime sont fréquentés par l’espèce, en particulier 

le département de la Manche. 

 

Engoulevent d’Europe  Caprimulgus europaeus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 6 2 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 5 1 1 0 0 0 15 

L’Engoulevent d’Europe est un oiseau rare en Normandie. En 2018, seulement 15 données sont saisies pour 

l’espèce. Son mode de vie nocturne et son plumage cryptique est également facteur de sa difficulté d’observation. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 4 2 0 9 15 

On retrouve l’oiseau dans la Manche, l’Eure et la Seine-Maritime. L’espèce est présente dans la vallée de la Seine. 

A noter que l’ensemble des données seinomarines sont circonscrites à l’unique forêt de Roumare à l’ouest de 

Rouen. 

 

Epervier d’Europe  Accipiter nisus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 12 10 16 11 10 16 101 8 11 9 14 0,2 

En 2018, l’Epervier d’Europe a une fréquence stable. Présent dans tous les départements normands, les 

populations nicheuses sont sédentaires. En hiver, on remarque une plus grande fréquence indiquant le renfort 

des populations locales par l’accueil des populations nordiques. 

 

Etourneau sansonnet  Sturnus vulgaris 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 71 68 75 73 68 79 624 71 81 72 70 53,6 

La fréquence de l’’Etourneau sansonnet est en légère augmentation en 2018 (+ 3 %). L’espèce est très commune 

en Normandie, présente dans tous les départements de façon homogène. Avec une partie de sa population 

sédentaire, les effectifs hivernants régionaux sont renforcés par les populations d’Etourneau du nord de l’Europe. 

 

Faisan de Colchide  Phasianus colchicus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 17 22 11 24 34 14 206 19 28 20 27 1 

Le Faisan de Colchide a une fréquence en nette augmentation en 2018 (+ 41 %). Cette augmentation est 

observée particulièrement durant les mois d’été, probablement lié à des lâchés plus nombreux à cette période 

dont la population de l’espèce est dépendante. Le Faisan de Colchide se retrouve de façon homogène sur 

l’ensemble du territoire normand.  

 

Faucon crécerelle  Falco tinunculus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 45 44 48 42 41 43 352 43 38 49 39 0,9 

Le Faucon crécerelle est en baisse de fréquence en 2018 (- 7 %) mais reste présent sur l’ensemble de la 

Normandie. La population locale et sédentaire, est habituellement un peu renforcée par des arrivants du nord de 

l’Europe en hiver. On retrouve l’espèce sur l’ensemble des départements normands de façon homogène. 
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Faucon émerillon  Falco columbarius 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 8 2 9 2 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 2 4 8 11 14 60 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 12 3 30 4 11 60 

Le Faucon émerillon est une espèce d’oiseau rare en Normandie, observable qu’en période de migration ou en 

hivernage dans nos contrées. Sa fréquentation des milieux ouverts le rende plus régulier dans les grandes baies 

littorales du département de la Manche. En 2018, la moitié des données faisant référence à l’espèce sont situées 

dans ce dernier. 

 

Faucon hobereau  Falco subbuteo  

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 3 9 23 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 12 25 15 3 0 0 90 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 13 10 20 8 39 90 

Le Faucon hobereau est présent sur l’ensemble de la Normandie mais reste un oiseau peu commun. En 2018, 

l’espèce est observée dans tous les départements de la région avec une présence plus marquée en Seine-Maritime 

(44 % des données) dans des milieux variés (Estuaire de la Seine, littoral, vallée alluviale). 

 

Faucon Pèlerin  Falco peregrinus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 28 26 14 18 22 15 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 15 23 19 19 24 19 242 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 73 17 82 6 64 242 

Le Faucon Pèlerin est une espèce peu commune en Normandie. Nicheur sur les falaises de la côte d’Albâtre, les 

coteaux calcaires de la vallée de la Seine et les côtes du Bessin. En 2018, on retrouve cette répartition 
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géographique en fonction des mois de l’année. Alors que l’espèce est vue en période estivale dans ses zones de 

nidifications, en migration et en hiver on la retrouvera également sur les façades maritimes de la région. 

 

Fauvette à tête noire  Silvia atricapilla 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 45 72 10 39 66 11 341 36 46 24 46 6,8 

La Fauvette à tête noire est un oiseau très commun en Normandie particulièrement en période estivale. En 2018, 

on peut observer une chute de la fréquence de l’espèce (- 13 %). Présente dans l’ensemble des départements de 

la région, on remarque tout de même une sous-représentation de l’espèce dans la Manche.  

 

Fauvette babillarde  Sylvia curruca 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 5 10 7 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 3 0 0 0 0 27 

La Fauvette babillarde a assez peu d’occurrences en Normandie. Pour près du tiers de ces données, elles sont 

captées par l’écoute de son chant. C’est une espèce qui reste peu commune en Normandie en 2018. La Fauvette 

babillarde stationne en Normandie de la mi-avril à la fin du mois d’août.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 1 5 1 14 27 

La Fauvette babillarde se retrouve dans tous les départements normands mais sa répartition sur le territoire 

régional semble se concentrer en très grande partie en Seine-Maritime (50 % des données). A noter que sur 

toute la région, la plupart des données se retrouvent dans des zones proches de la façade maritime. 

 

Fauvette des jardins  Sylvia borin 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 14 25 0,3 10 20 0 87 9 11 4 15 0,4 

En 2018, la fréquence de la Fauvette des jardins est en baisse de 28,5 %. Présente sur l’ensemble de la Normandie 

de façon hétérogène, c’est dans les départements de Seine-Maritime et de l’Eure que l’on retrouve le plus de 

données d’observation de l’espèce. La Fauvette des jardins est présente en Normandie de la mi-avril au mois 

d’aout, d’où l’absence de données en hiver.  
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Fauvette grisette  Sylvia communis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 22 38 1 17 33 1 151 9 22 11 21 1,2 

La tendance de la Fauvette grisette en 2018 est en baisse, sa fréquence chute de 23 % comparé aux 20 années 

de suivi. Nicheuse sur l’ensemble du territoire normand, elle semble plus présente dans l’ex Haute-Normandie 

(environ 70 % des observations dans l’Eure et en Seine-Maritime) que dans les départements bas-normands. 

Tout comme la plupart des fauvettes, la Fauvette grisette est présente en Normandie d’avril à septembre d’où 

l’absence de données en hiver.  

 

Fauvette pitchou  Silvia undata 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 3 2 0 5 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 6 3 6 7 0 32 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 32 0 0 32 

En 2018, la Fauvette pitchou ne se retrouve que rarement dans la Manche, sur trois zones géographiques précises 

du département. Visible toute l’année, la Fauvette pitchou est une espèce sédentaire. Le sud de la Normandie est 

la limite septentrionale de sa répartition française. 

 

Fou de Bassan  Morus bassanus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 8 6 10 9 6 2 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 4 32 8 31 20 23 159 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 27 0 80 0 52 159 

En 2018, les observations de fous de Bassan se retrouvent tout au long de l’année sur le bord de nos côtes. Le 

pic d’observation se fait en hiver puisque l’espèce est hivernante commune en Normandie. Elle est par contre une 

espèce nicheuse très rare, expliquant le peu de fréquence d’observation durant les premiers mois d’été. Sans 

surprise, nous retrouvons le Fou de Bassan uniquement sur les façades maritimes de la région normande dont 

sont exclus les départements de l’Eure et de l’Orne. 
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Foulque macroule  Fulica atra 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 20 18 22 19 20 18 165 2 18 18 23 9,9 

La Foulque macroule est une espèce commune en Normandie. En 2018, on la retrouve dans tous les départements 

de la région, bien que la fréquence dans le Calvados soit nettement en dessous des 4 autres départements. Sa 

fréquence moyenne est plutôt stable sur les 20 dernières années de suivi.  

 

Fuligule milouin  Aythya ferina 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 4,5 2 8 3 2 5 29 0 5 3 3 0,5 

Le Fuligule Milouin est surtout présent en Normandie comme oiseau hivernant. Sa fréquence moyenne décline 

dans notre région à l’instar de son évolution au niveau national. On retrouve le Fuligule Milouin le long de la vallée 

de la Seine, expliquant une fréquence par département plus importante dans l’Eure et la Seine-Maritime que dans 

les autres départements normands. 

 

Fuligule milouinan  Aythya marila 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 3 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 0 6 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 2 4 0 0 0 6 

Bien qu’observé régulièrement en Normandie sur le littoral calvadosien et dans la boucle de la Seine de Poses, le 

Fuligule milouinan est une espèce rare et uniquement migratrice et/ou hivernante chez nous. En 2018, nous 

dénombrons 6 données d’observations de l’espèce sur l’ensemble de la Normandie.  

 

Fuligule morillon  Aythya fuligula 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 7 5 10 6 5 7 52 1 7 3 9 1,5 

Pour l’année 2018, on observe une légère baisse de la fréquence du Fuligule Morillon en Normandie. Espèce 

nicheuse rare dans la région, on retrouve une fréquence moyenne plus élevée en hiver puisque l’oiseau présente 

des effectifs hivernants plus importants sur les plans d’eau de la région (étangs de la boucle de Poses). 

Géographiquement, on retrouve une fréquentation du Fuligule morillon plus importante dans l’Eure et la Seine-

Maritime que dans les 3 départements de l’ex Basse-Normandie. 
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Fulmar boréal  Fulmar glacialis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 8 4 7 9 8 6 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 8 9 2 0 4 9 74 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 24 0 11 0 39 74 

Le Fulmar Boréal est une espèce exclusivement observable sur le littoral normand. Ses colonies des falaises du 

Bessin (Calvados) et de la côte d’Albâtre (Seine-Maritime) font partie des rares sites de nidification de l’oiseau 

sur le territoire national. En 2018, l’oiseau reste peu fréquent et l’on dénombre 74 observations au total sur les 

trois départements de Normandie ayant une façade maritime notable. 

 

Gallinule poule-d'eau  Gallinula chloropus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 37 37 38 37 37 38 326 46 44 36 34 2,2 

La Gallinule Poule d’eau reste stable en 2018 en Normandie. C’est une espèce commune et présente dans tous 

les départements de la région. Sa sédentarité permet de l’observer durant toute l’année chez nous pour peu qu’il 

y ait une zone d’eau libre à proximité. 

 

Garrot à œil d'or  Bucephala clangula 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 8 2 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 2 18 10 43 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 4 37 0 2 0 43 

Durant l’année 2018, on peut dénombrer 43 observations de Garrot à œil d’or en Normandie, dont 86 % dans le 

département de l’Eure (boucle de la Seine de Poses). Cette espèce d’anatidé du nord de l’Europe n’est observable 

chez nous que pendant l’hiver et en effectifs réduits. 
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Geai des chênes  Glarrulus glandarius 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 48 45 52 49 49 48 424 31 57 37 54 1,9 

Le Geai des chênes est une espèce commune, souvent forestière, et est présent de façon homogène dans 

l’ensemble des départements normands. En 2018, la fréquence moyenne du Geai des Chênes reste stable 

comparé aux 20 dernières années de suivi. 

 

Gobemouche gris  Muscicapa striata 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 8 14 1 9 16 2 79 7 5 5 15 0,3 

En 2018, la moyenne de fréquence du Gobemouche gris reste stable. Bien que peu fréquent, l’espèce est présente 

sur tout le territoire normand, en particulier en Seine-Maritime. Espèce amatrice de vergers et d’espaces boisés, 

la Normandie est un bastion français pour cet oiseau migrateur, nicheur dans notre région.  

 

Gobemouche noir  Ficedula hypoleuca 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 2 1 0 0 0 4 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 3 1 0 4 

Le Gobemouche noir est une espèce très rare en Normandie. Les plus chanceux des observateurs pourront tomber 

dessus en fin d’été et début d’automne (période de migration) et ce dans toute la région. En 2018, seul 4 

observations ont été dénombrées, 3 dans la Manche et 1 dans l’Orne.  

 

Goéland argenté  Larus argentatus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 39 33 46 43 35 51 371 44 19 59 49 20,8 

En 2018, le Goéland argenté, le plus commun de nos goélands en Normandie, voit une augmentation de sa 

fréquence moyenne de 10 %. Le Goéland argenté est un oiseau affilié à l’eau et particulièrement au milieu marin, 

il est présent dans toute la Normandie. On le retrouve plus fréquemment et plus logiquement dans les 

départements possédant une grande façade maritime et de grandes agglomérations (Rouen, Le-Havre, Caen) 

dans lesquelles il peut être nicheur. 
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Goéland bourgmestre  Larus hyperboreus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 1 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 1 

En 2018, le Goéland bourgmestre (immature) a été observé le 9 février à Fermanville (50). 

 

Goéland brun  Larus fuscus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 8 7 10 11 9 12 92 19 10 7 12 1,7 

Le Goéland brun montre en 2018 une augmentation notable de sa fréquence moyenne (environ 37,5 %) comparé 

à la moyenne des 20 dernières années de suivi aussi bien sur la période estivale qu’hivernale. Cette espèce de 

Goéland se retrouve dans tous les départements de Normandie et, tout comme le goéland argenté dans des 

proportions différentes, peut être observée communément dans les grandes agglomérations normandes. A l’instar 

de toutes les espèces de Goélands présentent en Normandie, les effectifs du Goéland brun seront plus grands en 

hiver qu’en été.  

 

Goéland cendré  Larus canus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 7 3 13 9 5 12 76 15 3 17 6 1,5 

Le Goéland cendré est plus fréquemment observé en 2018 (28% en plus) comparé aux 20 dernières années de 

suivi. La hausse de fréquence est particulièrement notable en période estivale (+ 67 %). L’espèce, principalement 

présente sur le littoral normand, se retrouve plus observé dans les départements ayant une large façade maritime, 

particulièrement les départements de Basse-Normandie. 

 

Goéland leucophée  Larus michahellis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 6 3 1 2 4 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 9 16 14 19 22 97 

En 2018, le Goéland Leucophée reste une espèce beaucoup plus rare que son parent proche le Goéland Argenté. 

Le nombre des observations entre les mois de septembre et décembre reste toutefois bien supérieures aux autres 

mois de l’année, indiquant le passage migratoire de cette espèce dans nos contrées. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 42 23 9 3 20 97 

Bien que présent en vallée de la Seine, il reste toutefois un oiseau plus spécifique du littoral et est présent sur 

l’ensemble des départements normands.  

 

Goéland marin  Larus marinus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 17 13 21 18 13 23 156 24 3 34 16 1,5 

Le Goéland marin est une espèce bien installée en Normandie. A l’instar des autres goélands, le Goéland marin 

est un oiseau régulièrement observé sur le littoral normand, avec une plus grande fréquence dans les 

départements possédant une façade maritime. Néanmoins, on retrouve communément l’oiseau en vallée de Seine 

expliquant sa présence en petit nombre dans le département de l’Eure. En 2018, sa fréquence moyenne reste 

stable si l’on compare aux 20 dernières années de suivi.  

 

Goéland pontique  Larus cachinnans 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 1 0 2 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 1 1 0 0 2 

En 2018, le Goéland pontique a été observé le 5/09 à Gatteville-le-Phare (50) et le 9/11 à Poses (27). Il s’agissait 

d’immatures d’un an. Les dates et lieux sont classiques.  

 

Gorgebleue à miroir  Luscinia svecica 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 3 6 2 5 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 0 1 0 0 0 18 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 0 1 0 11 18 
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La Gorgebleue à miroir reste un oiseau rare en Normandie. Son bastion normand reste en 2018 la réserve 

naturelle de l’estuaire de la Seine et sa présence est notable dans quelques zones marécageuses de Basse-

Normandie.  Le département de l’Eure ne dénombre aucunes données de l’espèce en 2018. 

 

Grand Corbeau  Corvus corax 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 5 6 4 2 3 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 6 8 3 9 1 3 51 

Le Grand corbeau est présent tout au long de l’année en proportion variable suivant la facilité à le contacter. Il 

n’y a pas eu d’indice de nidification en 2018. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 15 0 36 0 0 51 

Les observations ont eu lieu majoritairement (70 %) dans la Manche (Cotentin) et en moindre proportion sur les 

falaises du Bessin (Calvados). 

 

Grand Cormoran  Phalacrocorax carbo 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 33 27 42 31 25 37 266 34 19 38 33 7,4 

La fréquence moyenne d’observation pour le Grand cormoran est en très légère baisse en 2018. Par rapport à 

2017, cette baisse est très marquée dans l’Eure (-50 %), un peu moins dans la Manche (-19 %). Elle pourrait 

coïncider avec la volonté de réguler l’espèce, des tirs ayant été autorisés (simple hypothèse).   

 

Grand Gravelot  Charadrius hiaticula 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 11 3 8 8 12 8 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 4 35 21 11 13 22 156 

Le Grand gravelot est observé toute l’année en 2018. Un indice de nidification à Réthoville (Manche) en juillet. 

Le passage d’automne est plus important que le passage de printemps. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 41 0 99 0 16 156 
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C’est exclusivement dans la Manche, le Calvados et la Seine-Maritime que le Grand gravelot a été contacté en 

2018. Les données d’observation se répartissent pour 63 % dans la Manche, 26 % dans le Calvados et 10 % en 

Seine-Maritime. 

 

Grand Labbe  Catharacta skua 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 2 1 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 2 6 18 4 5 41 

51 données ponctuelles de Grand labbe cette année 2018, en intégrant les observations relevées sur Faune-

France. Plus de 20 observations sur le site de Gatteville dans la Manche, 10 observations dans le Calvados dont 

5 à Merville-Franceville près de la baie de l’Orne et 1 observation à Quiberville près de Dieppe. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 10 0 30 0 1 41 

Espèce pélagique, le Grand labbe est observé régulièrement le long des côtes normandes et plus particulièrement 

dans la Manche. 

 

Grande Aigrette  Ardea alba 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 5 3 7 10 7 13 85 14 6 6 15 0,4 

La Grande aigrette présente, en 2018, une hausse importante de sa fréquence moyenne (+50 % sur la période). 

Cette expansion est remarquable dans le Calvados alors que l’on observe une baisse dans l’Eure (-50 %) et dans 

la Manche (-66 %). 

 

Gravelot à collier interrompu  Charadrius alexandrinus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 1 0 8 3 10 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 11 4 4 5 2 51 

L’espèce est observée en petits effectifs sur une large période estivale d’avril jusqu’à fin novembre. Quelques 

rares hivernants sont contactés.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 25 0 25 0 1 51 
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Ce sont le Calvados et la Manche qui se partagent à égalité les observations. Ces observations se concentrent de 

part et d’autre de la baie d’Orne et sur plusieurs sites de la Manche. L’espèce est nicheuse dans ces 2 

départements en 2018. En Seine-Maritime l’espèce est nicheuse non loin de l’estuaire de la Seine. 

 

Grèbe à cou noir  Podiceps nigricollis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 6 10 7 3 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 2 6 7 13 25 80 

Les observations de Grèbe à cou noir ont eu lieu chaque mois de l’année 2018 sauf en mai et juin.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 10 44 22 0 4 80 

Le Grèbe à cou noir fréquente tous les départements de la Normandie, Les effectifs les plus importants sont 

observés pendant la saison hivernale sur les plans d’eau (ballastières) de l’Eure (Poses) et le littoral (Calvados et 

Manche). 

 

Grèbe castagneux  Tachybaptus ruficollis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 12 8 17 12 9 14 101 3 13 13 12 1,2 

La fréquence moyenne pour cette espère marque une grande stabilité avec une présence sensiblement plus 

marquée en hiver. Le grèbe castagneux reste peu fréquent dans le Calvados. 

 

Grèbe esclavon  Podiceps auritus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 10 3 5 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 2 3 18 41 

Les observations atteignent leur maximum en décembre et janvier. Fin octobre 2018, 1 observation à St Vaast-

la-Hougue dénombre 17 individus. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 7 2 32 0 0 41 

Le Grèbe esclavon est un visiteur hivernal habituel des côtes de la Manche et du Calvados. En 2018, est observé 

sur les étangs de Poses, 1 individu en janvier puis 1 en fin d’année. 

 



LPO Normandie 

 

L’Oiseau libre N°13 (2021)  37 

B
 i o

 d
 i v e r s i t é 

Grèbe huppé  Podiceps cristatus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 15 10 20 13 10 16 114 10 10 9 17 1,7 

Le Grèbe huppé est moins contacté cette année dans l’Eure avec une baisse de 50 % de la fréquence dans ce 

département. Ailleurs, sa fréquence moyenne est stable en comparaison aux autres années. 

 

Grèbe jougris  Podiceps grisegena 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 6 2 0 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 3 9 21 

Les observations de Grèbe jougris se concentrent sur janvier et février, puis en décembre, ce qui est classique 

pour cette espèce. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 8 10 3 0 0 21 

En 2018, le Grèbe jougris fréquente quasiment à l’unité 3 départements. Les observations sont notées 

principalement dans le Calvados de part et d’autre de la baie de l’Orne et dans l’Eure sur les étangs de Poses. 

 

Grimpereau des jardins  Certhia brachydactyla 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 42 46 37 42 45 39 364 56 42 24 50 2,2 

La fréquence moyenne 2018 en Normandie égale la fréquence moyenne des 17 dernières années. Elle est stable 

dans les 4 départements avec un niveau qui reste faible dans la Manche. 

 

Grimpereau des bois  Certhia familiaris 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 2 0 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 1 4 

Le Grimpereau des bois semble difficile à contacter régulièrement du fait de ses faibles effectifs. Les 4 

observations de mars sont faites dans l’Orne ainsi que les 24 autres d’octobre. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 0 4 0 4 

Toutes les observations de Grimpereau des bois sont dans l’Orne. Les données viennent des environs de 

Mortagne-au-Perche à Bellême.  

 

Grive draine  Turdus viscivorus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 33 32 35 32 33 32 282 42 44 20 30 1,5 

La fréquence moyenne en Normandie reste très stable pour la Grive draine qui s’observe toute l’année. C’est dans 

la Manche que cette espèce est particulièrement peu fréquente (20 % hiver comme été). 

 

Grive litorne  Turdus pilaris 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 10 3 19 12 5 20 108 15 15 6 14 5,6 

Espèce hivernante, la Grive litorne est notée de janvier jusqu’au 30 mars (avec une observation dans la Calvados 

le 15 avril) puis du 20 octobre à fin décembre. Sa répartition est homogène sauf dans la Manche qui accuse une 

baisse importante en 2018. 

 

Grive mauvis  Turdus iliocus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 12 3 24 15 5 26 132 17 10 11 20 6,0 

Espèce hivernante, la Grive mauvis est notée de janvier jusqu’au 30 mars (avec 3 observations en avril-mai dans 

la Manche et la Seine-Maritime) puis du 20 octobre à fin décembre. Sa répartition n’est pas homogène, mais 

comme en 2017, elle est plus fréquente en Seine-Maritime. 

 

Grive musicienne  Turdus philomelos 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 56 65 44 53 62 44 461 68 44 44 52 4,2 

En 2018, la Grive musicienne présente une fréquence en baisse sensible sur les 4 départements aussi bien en 

hiver qu’en été. La fréquence moyenne en 2018 est en baisse de 5 % chez les estivants (les nicheurs). Cependant 

sa présence reste bien marquée dans le Calvados (84 % en été) ainsi qu’en Seine–Maritime (69 % en été). Hors 

de la période estivale, elle fréquente peu l’Eure (28 % en hiver), la Manche (43 % en hiver) et moyennement le 

Calvados (55 % en hiver) et la Seine–Maritime (53 % en hiver). 
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Grosbec casse-noyaux  Coccothraustes Coccothraustes 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 4 3 7 8 7 65 8 6 6 9 0,3 

La fréquence moyenne du Grosbec casse-noyaux a presque doublé en 2018 par rapport à celle de la période 

considérée. Ce phénomène avait déjà eu lieu en 2015. Les fréquences d’été sont nettement plus marquées 

(+ 11 %) qu’en hiver (+ 6 %) en Seine-Maritime, alors que c’est l’inverse dans la Manche (+ 4 % en été et + 

7 % en hiver). 

 

Grue cendrée  Grus grus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 3 2 1  
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 1 8 

8 observations ponctuelles de Grues cendrées en migration. Celles d’avril et mai sont atypiques. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 0 1 6 8 

Ce sont des observations d’oiseaux en migration dispersés sur 3 départements : 

- Dans le Calvados : 9 individus posés près des marais de la Dive fin mars, 

- En Seine-Maritime : 3 individus en vol sud-est à Octeville-sur-mer en novembre, 

- Dans l’Orne : 1 individu vu dans l’Orne posé près de la N12 fin décembre. 

 

Guêpier d’Europe  Merops apiaster 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 5 3 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 1 0 0 0 0 10 

De nouveau en 2018, le Guêpier d’Europe a été noté en Normandie, mais à la différence des années précédentes, 

il ne semble pas s’être reproduit.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 3 1 0 0 10 

Le Guêpier d’Europe est contacté sur 3 départements de la Normandie. C’est principalement dans le Bessin que 

l’espèce est observée, sur les sites où il s’est reproduit de 2014 à 2017. 
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Guifette noire  Chlidonias niger 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 7 3 0 0 0 12 

La Guifette noire est une espèce estivante, de passage sur les côtes normandes et certains étangs à l’intérieur 

des terres. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 4 6 0 1 12 

- Dans la Manche : 4 observations en août à Gatteville-le-Phare (1 individu à chaque fois) et 2 

observations à Sainte Marie-du-Mont (8 et 10 individus). 

- Dans l’Eure : 3 observations en août-septembre à Poses et Val-de-Reuil (2 à 3 individus). 2 individus 

observés en juin à l’étang de Pont-Audemer. 

- Dans la Calvados : 1 individu en septembre sur la commune de Merville-Franceville. 

- En Seine-Maritime : 1 individu en migration fin août à Sainte Marguerite-sur-mer. 

 

Guillemot de Troïl  Uria aalge 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 5 2 1 0 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 2 2 6 4 8 32 

Le Guillemot de Troïl est observé essentiellement en automne et en hiver avec quelques données ponctuelles en 

mai et au cours de l’été. Le nombre de données est deux fois supérieur à 2017.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 5 0 22 0 5 32 

C’est dans la Manche que la majorité des observations de Guillemot de Troïl a été réalisée, notamment à 

Gatteville-le-phare, puis dans les autres départements littoraux (Calvados et Seine-Maritime). Le plus gros effectif 

a été observé le 1er décembre avec 1 903 individus de Guillemot à Colleville-Montgomery (Calvados). 

 

Harle bièvre  Mergus merganser 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 5 2 1 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 4 13 
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Les 13 données ponctuelles de Harle bièvre font apparaître une présence de janvier à mars puis en novembre et 

décembre. Le nombre d’observations est plus élevé qu’en 2017 qui compte seulement 8 données. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 10 2 0 0 13 

C’est essentiellement dans l’Eure et plus précisément sur les étangs de Poses que l’on contacte le plus le Harle 

bièvre. L’effectif maximal a été observé le 30 décembre au Val-de-Reuil avec 7 individus. 

 

Harle huppé  Mergus serrator 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 7 7 7 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 0 0 3 4 15 45 

Les 45 données ponctuelles de Harle huppé font apparaître une présence de janvier à avril, puis d’octobre à 

décembre, avec une donnée inhabituelle en juillet. Ce nombre de données est bien supérieur à celui de 2017 (10 

données). 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 20 0 24 0 1 45 

C’est sur les côtes de la Manche et du Calvados que l’on contacte le plus le Harle huppé, ainsi qu’une donnée 

ponctuelle en Seine-Maritime à Quiberville. Cela reste conforme au statut connu pour cette espèce. L’effectif 

maximal a été observé le 13 février à Cricqueville-en-Bessin avec 85 individus. 

 

Harle piette  Mergus albellus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 3 6 

Les 6 données ponctuelles de Harle piette font apparaître une présence en janvier et en décembre, avec un 

effectif maximal de 5 individus le 30 décembre sur les étangs de Poses (Eure), ce qui est loin des dizaines 

d’individus observés dans les années 1980/1990. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 6 0 0 0 6 

Toutes les données proviennent d’observations réalisées dans l’Eure, sur les étangs de Poses. Cela reste conforme 

aux données des années précédentes. 

 



LPO Normandie 

 

42  Chronique ornithologique 2018 

B
 i
 o

 d
 i
 v

 e
 r

 s
 i
 t

 é
  

Héron cendré Ardea cinerea 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 33 28 39 36 31 41 314 39 33 35 38 1,2 

Le Héron cendré est plus fréquent en 2018 que sur l’ensemble de la période 2001-2020 (+ 9 %). Cette présence 

semble plus marquée dans l'Eure et la Seine-Maritime. Cette espèce est observée tout au long de l’année mais 

plus fréquemment en hiver. 

 

Héron gardeboeufs  Bubulcus ibis 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 4 5 5 3 9 5 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 3 12 17 10 8 29 110 

Les 110 données ponctuelles de Héron garde-bœufs font apparaître une présence tout au long de l’année avec 

un pic en fin d’été et en décembre. Ce nombre de données est bien supérieur à celui de 2017 (39 données), ce 

qui conforte la tendance de forte augmentation de fréquence observée depuis 2015. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 28 2 66 1 13 110 

C’est dans la Manche et le Calvados que se manifeste cette tendance à la colonisation pour cette espèce d’origine 

méridionale. L’espèce semble très peu présente dans l’Eure et l’Orne, alors qu’elle est bien présente dans la 

Manche mieux nantie en prés pâturés. 

 

Héron pourpré  Ardea purpurea 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 2 0 0 0 0 2 

Seules deux données ponctuelles de Héron pourpré juvénile sont issues d’observations en migration, alors qu’il 

n’y avait eu aucune donnée en 2017. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 1 0 2 

C’est dans la Manche et l’Orne qu’ont été observés les individus de Héron pourpré en Normandie. 
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Hibou des marais  Asio flammeus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 4 9 0 1 3 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 1 2 5 13 38 

Les 38 données ponctuelles de Hibou des marais font apparaître des observations de septembre à décembre, 

janvier, février, avec un hivernage tardif (avril, mai) et, ce qui est bien supérieur aux 9 données de 2017. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 13 0 25 0 0 38 

C’est essentiellement dans la Manche, puis dans le Calvados que l’on a contacté le Hibou des marais. L’effectif 

maximal a été observé le 2 janvier sur le Mont de Doville avec 8 individus. 

 

Hibou moyen-duc  Asio otus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 1 1 1 1 3 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 2 1 2 3 4 21 

Les 21 données ponctuelles de Hibou moyen-duc font apparaître une présence toute l’année qui correspond à des 

oiseaux hivernants et nicheurs. L’année 2017 n’avait compté que 7 données, mais le manque de prospections 

nocturnes ne permet pas une vision claire de la réalité qui permettrait une exploitation fiable des données pour 

ce nicheur précoce. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 8 1 4 5 21 

C’est dans l’Eure et en Seine-Maritime que l’on contacte le plus le Hibou moyen-duc, ce qui est conforme à l’année 

dernière. 

 

Hirondelle de fenêtre Delichon urbica 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 16 25 4 13 23 3 116 8 14 9 17 2,3 

L’Hirondelle de fenêtre accuse une baisse de fréquence, voisine de - 19 %, par rapport à la période 2001-2020. 

Elle est plus fréquemment observée en Seine-Maritime et dans l’Eure. Les observations s’étendent du 15 mars 

au 17 novembre. 
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Hirondelle de rivage Riparia riparia 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 5 9 1 3 6 1 28 0 2 5 4 0,7 

L'Hirondelle de rivage est nettement moins fréquente en 2018 (-40 %) que sur l'ensemble de la période 2001-

2020. Elle est particulièrement présente dans la Manche grâce à la présence de milieux adaptés à cette espèce. 

Les observations s’étendent du 18 mars au 30 septembre. 

 

Hirondelle rustique Hirundo rustica 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 40 63 10 34 57 11 298 34 35 32 35 7,8 

L'Hirondelle rustique est moins fréquente en 2018 que sur l'ensemble de la période 2001-2020 (-15 %). Sa 

fréquence d’observation est relativement homogène sur toute la Normandie. Les observations s’étendent du 27 

janvier au 1er décembre. 

 

Huîtrier-pie  Haematopus ostralegus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 8 7 6 9 8 7 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 7 34 16 19 18 20 159 

Les 159 données ponctuelles d’Huîtrier-pie sont bien supérieures aux 29 données de 2017. Elles font apparaître 

une présence toute l’année, avec un nombre d’observations plus important d’août à décembre. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 52 0 92 0 15 159 

C’est dans la Manche, puis dans le Calvados que l’on contacte le plus l’Huîtrier-pie, ainsi qu’en Seine-Maritime, 

autre département littoral. 

 

Huppe fasciée  Upupa epops 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 0 0 5 3 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 2 1 2 0 0 15 

Les 15 données ponctuelles de Huppe fasciée font apparaître une présence d’avril à octobre. A noter l’absence 

d’observation en juin et une donnée en janvier (hivernant exceptionnel). Certaines données indiquent une 

nidification éventuelle à probable dans le Calvados, l’Orne et la Seine-Maritime. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 2 1 5 4 15 

C’est dans l’Orne et la Seine-Maritime que l’on contacte le plus la Huppe fasciée, mais elle a été observée aussi 

dans tous les autres départements normands. 

 

Hypolaïs polyglotte  Hippolais polyglotta 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 12 22 0 11 21 0 93 5 15 4 14 0,4 

L’Hypolaïs polyglotte est moins fréquente en 2018 que sur l’ensemble de la période 2001-2020 (-8%). Elle est 

aussi observée essentiellement au printemps et en été. Elle est plus fréquente dans l’Eure et en Seine-Maritime.  

 

Ibis falcinelle  Plegadis falcinellus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 0 2 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 3 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 2 3 

L’Ibis falcinelle a été noté (1 individu à chaque fois) le 11/01 à Colleville (76), le 3/03 à Saint-Vigor-d’Ymonville 

(76) et le 31/03 à Dragey-Ronthon (50). C’est une espèce rare mais observée dorénavant régulièrement dans la 

région où il a probablement niché en 2014.  

 

Labbe parasite  Stercorarius parasiticus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 7 5 8 4 0 24 

Les 24 données ponctuelles de Labbe parasite font apparaître une présence d’août à novembre, correspondant à 

des individus migrateurs. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 8 0 13 0 3 24 
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C’est dans la Manche, puis dans le Calvados et la Seine-Maritime que l’on contacte le plus le Labbe parasite. La 

majorité des données de 2018 provient du phare de Gatteville au nord de la Manche, ce qui est conforme au 

profil d’apparition constaté les années précédentes. Le plus gros effectif a été observé le 23 septembre avec 

18 individus à Colleville-Montgomery (Calvados). 

 

Labbe pomarin  Stercorarius pomarinus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 1 1 5 1 1 10 

Les 10 données ponctuelles de Labbe pomarin font apparaître une passage d’automne d’août à novembre, et 

quelques hivernants en décembre et  janvier. L’année 2017 n’avait compté que 3 données. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 2 0 8 0 0 10 

C’est dans la Manche et le Calvados que l’on a contacté le Labbe pomarin. La majorité des données de 2018 

provient du phare de Gatteville au nord de la Manche. Le plus gros effectif a été observé sur ce site le 4 novembre 

et le 13 décembre avec 39 individus. 

 

Linotte mélodieuse  Carduelis cannabina 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 41 55 23 41 56 26 360 47 42 37 44 7,5 

La Linotte mélodieuse a une fréquence stable en 2018 par rapport à l’ensemble de la période 2001-2020. Elle est 

aussi plus fréquemment observée en été. Elle est plus fréquente dans le Calvados et en Seine-Maritime.  

 

Locustelle tachetée Locustella naevia 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 7 2 8 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 1 0 0 0 0 20 

Les 20 données ponctuelles de Locustelle tachetée font apparaître une présence d’avril à août (avec un pic en 

avril qui correspond à des reproducteurs mais aussi des oiseaux en migration), un deuxième pic en juin qui 

correspond certainement à des reproducteurs. Les derniers chanteurs sont contactés en juillet, l’espèce devenant 

nettement plus discrète ensuite et passant inaperçue avant le départ en migration qui se déroule normalement 

d’août à octobre. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 0 5 1 8 20 

C’est en Seine-Maritime, puis dans le Calvados et la Manche que l’on contacte le plus la Locustelle tachetée. Il 

est difficile de savoir si cela correspond uniquement à la répartition de l’espèce ou à la pression d’observation, 

mais il faut toutefois noter que les deux départements avec une absence ou peu de données sont ceux sans 

bordure littorale. La plupart des données se situe dans les vallées ou les zones humides.  

 

Loriot d’Europe  Oriolus oriolus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 2 16 7 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 0 0 0 0 0 27 

Les 27 données ponctuelles de Loriot d’Europe font apparaître une présence d’avril à juillet, avec un pic en mai 

qui correspond à des reproducteurs. Les derniers chanteurs sont contactés en juillet. Le nombre d’observations 

est bien supérieur à 2017 alors qu’il n’y avait eu que 8 données. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 4 12 2 2 7 27 

C’est dans l’Eure, puis en Seine-Maritime et dans l’Orne que l’on contacte le plus le Loriot d’Europe. Cette espèce 

est essentiellement forestière et est donc plus présente dans les départements les plus boisés de Normandie. 

 

Macreuse brune  Melanita fusca  

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 3 5 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 3 1 7 22 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 12 0 7 0 3 22 

Hivernante essentiellement littorale, et en déclin, les données de 2018 concernant cette espèce restent rares, et 

concernent classiquement les côtes du Calvados. 
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Macreuse noire  Melanita nigra  

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 5 10 0 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 13 7 18 9 17 84 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 23 2 47 0 14 84 

Hivernante littorale arrivant surtout en juillet après une nidification nordique, la Macreuse noire stationne alors 

en Normandie pour muer, jusqu’à avril (diminution des stationnements à partir de février), sur des sites de 

rassemblements bien connus, riches en crustacés bivalves, dans l’ouest de la région. Il s’agit surtout des estuaires 

et des zones sableuses du littoral ouest du département de la Manche. C’est une espèce en déclin, et les données 

de 2018 correspondent à ce statut. 

 

Marouette ponctuée Porzana porzana 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 1 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 0 0 0 1 

Une seule donnée en juin 2018 pour cette espèce rare, observation faite dans la vallée de la Risle (Calvados). La 

Marouette ponctuée est inféodée à un certain type de milieu humide, et sa détection n’est pas aisée, et quasi 

uniquement vocale. La régression des milieux humides est grandement en cause dans ce déclin. Cette donnée de 

juin indique une nidification possible. 

 

Martinet noir  Apus apus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 17 30 0 11 21 0 97 5 12 5 16 1,6 

Bien connu de ceux qui savent que le martinet noir n’est pas une hirondelle, son statut montre un déclin qui n’est 

pas surprenant. L’espèce est en effet sérieusement menacée par les techniques actuelles de rénovation et de 

construction des bâtiments, étant ainsi privé des cavités qu’il utilise pour nicher. Le Martinet noir semble plus 

répandu en Haute-Normandie, peut-être en raison de la densité du bâti, plus importante qu’en Basse-Normandie.  
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Martin-pêcheur d’Europe  Alcedo atthis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 6 4 9 6 5 7 53 3 5 3 8 0,1 

Espèce largement répartie mais restant assez rare, le Martin-pêcheur est peu commun. Il est sédentaire avec un 

apport d’hivernants nordiques, entre autres sur le littoral. Les données de 2018 correspondent à ce statut connu. 

 

Merle noir  Turdus merula 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 89 91 87 88 90 86 791 86 93 81 90 14,4 

Relative stabilité pour cette espèce très commune partout en Normandie. 

 

Merle à plastron  Turdus torquatus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 3 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 1 0 0 5 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 1 0 0 1 5 

Classiquement de passage presque exclusivement printanier, sur des sites « classiques » mais aussi un peu 

« n’importe où », le Merle à plastron nous donne peu de données. Il s’agit de la sous-espèce qui niche dans les 

Îles Britanniques et en Scandinavie. L’année 2018 ne déroge pas à la règle. 

 

Mésange à longue  queue Aegithalos caudatus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 34 32 36 33 32 35 299 41 32 25 37 1,9 

Sédentaire commune avec des apports hivernaux d’oiseaux nordiques, les observations de 2018 ont été 

conformes à son statut habituel, avec un peu moins de données dans la Manche, département moins boisé que 

les autres.  

 

Mésange bleue  Cyanistes caeruleus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 73 71 75 72 70 75 649 78 80 64 71 5,9 
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Cette mésange est très commune partout toute l’année, avec des hivernants venant gonfler les effectifs certaines 

années. La Manche, moins boisée, héberge des effectifs un peu moindres que dans les autres départements. 

 

Mésange boréale  Poecile montanus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 1 1 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 3 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 3 0 0 0 3 

Un individu a fréquenté une mangeoire du 15/12/17 au 18/03/2018 à Guichainville (27). Cette espèce nichait 

(estimation de 100 couples) dans la Normandie orientale, au moins jusqu’en 2008.  

 

Mésange charbonnière  Parus major 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 74 75 73 73 74 72 658 85 81 59 76 5,9 

Très commune toute l’année, son statut semble stable et elle est toujours, en 2018, bien répartie dans toute la 

région, avec une fréquentation un peu moindre dans le département le moins boisée de Normandie, la Manche. 

 
Mésange charbonnière (@ G. Corteeel) 
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Mésange huppée  Lophophanes cristatus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 13 12 14 8 7 9 74 5 10 2 11 0,3 

Espèce quasi inféodée aux résineux, elle est plus fréquente dans les départements boisés que sont l’Eure, l’Orne 

et la Seine-Maritime. Elle semble, en 2018, un peu plus fréquente en hiver, ce qui est habituel. 

 

Mésange noire  Periparus ater 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 128 86 60 19 11 12 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 5 1 1 1 5 8 337 

La Mésange noire est la moins commune des mésanges en Normandie. Inféodée aux résineux plus encore que la 

Mésange huppée, et bien entendu aux forêts, elle reste assez rare. Elle est plus fréquente dans les trois premiers 

mois de l’année en 2018, ce qui est classique, avec un hivernage remarquable de janvier à mars, où certains 

sites sont suivis quotidiennement, d’où le nombre élevé d’observations, notamment aux mangeoires. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 43 153 29 24 88 337 

Les données rapportées ici sont biaisées par des individus notés de multiples fois, car fréquentant le même jardin 

ou la même mangeoire durant toute une période, en particulier dans l’Eure. Malgré tout, comme habituellement, 

l’espèce reste moins fréquente dans la Manche et le Calvados que dans la partie est de la région.  

 

Mésange nonnette  Poecile palustris 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 23 22 25 19 15 23 168 13 20 9 23 0,7 

Mésange jamais commune sans être rare, ma Mésange nonnette semble être en léger déclin. Elle est assez 

nettement moins fréquente dans l’ouest de la Normandie, moins boisée, comme les autres mésanges. 

 

Milan noir  Milvus migrans 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 1 4 3 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 2 0 0 0 0 11 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 0 3 0 5 11 

Très peu d’observations pour ce rapace qui peut être vu toute l’année à l’unité, mais surtout lors de la migration 

prénuptiale, quand certains oiseaux atteignent le nord-ouest de l’Europe, où l’espèce ne niche habituellement 

pas. 

 

Milan royal  Milvus milvus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 3 0 0 0 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 5 10 2 22 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 7 5 2 3 5 22 

Tout aussi rare que le Milan noir, sinon plus, c’est plutôt lors du passage postnuptial jusqu’en hiver, que l’espèce 

est vue, n’importe où. 

 

Moineau domestique  Passer domesticus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 59 64 54 66 71 62 596 71 72 67 61 21,8 

Le Moineau domestique semble globalement en augmentation semble-t-il, bien que certains secteurs le voient en 

déclin. Il reste très commun presque partout. 

 

Mouette mélanocéphale  Larus melanocephalus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 21 9 11 7 4 9 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 5 14 16 20 14 26 156 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 19 25 91 1 20 156 

Nicheuse rare et localisée, cet oiseau est surtout observable au passage et en hivernage, en particulier dans 

l’ouest du département de la Manche. Les chiffres de 2018 corroborent ces commentaires. 
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Mouette pygmée  Hydrocoloeus minutus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 1 

La Mouette pygmée ne niche pas en France, et elle est en déclin en Europe. Elle fréquente essentiellement les 

côtes, avant et après la reproduction, et hiverne surtout au large, raison pour laquelle les observations sont plutôt 

rares, ce qu’illustre la seule donnée de 2018, dans la Manche, en hiver. 

 

Mouette rieuse  Chroicocephalus ridibundus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 38 23 56 38 27 48 338 39 31 49 37 22,4 

Espèce qui reste commune partout, sauf en période reproduction, où elle est très localisée. La longueur du littoral 

de la Manche explique les chiffres de ce département hors nidification. Sa présence hivernale semble diminuer 

au fil du temps, laissant suspecter une diminution de la population nordique qui hiverne en Normandie. 

 

Mouette tridactyle  Rissa tridactyla 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 1 2 1 1 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 0 2 9 5 10 34 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 7 1 11 0 15 34 

La population normande, en marge de l’aire de répartition de l’espèce, se réduit drastiquement. En dehors de ses 

colonies normandes de reproduction, les observations sont de plus en plus rares, et se font surtout à la fin de 

l’automne et en hiver après des coups de vent. 
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Nette rousse  Netta rufina 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 2 3 1 2 1 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 1 3 2 2 6 25 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 25 0 0 0 25 

Espèce en expansion à l’échelle de l’Europe, la Nette rousse est chez nous surtout un oiseau de passage, d’août 

à mars, avec des nidifications très rares et localisées. Les ballastières de Poses dans l’Eure concentrent les 

données de 2018. 

 

Océanite culblanc  Oceanodroma leucorhoa 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 1 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 1 

L’Océanite culblanc, espèce pélagique, ne s’approche pas des côtes, sauf en cas de fortes tempêtes. Il a été 

observé (1 individu) le 28/10 à Gatteville le Phare (50).  

 

Océanite tempête  Hydrobates pelagicus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 0 0 0 1 

L’Océanite tempête, espèce pélagique, ne s’approche pas des côtes, sauf en cas de fortes tempêtes. Il peut 

occasionnellement être observé lors du passage automnal comme ici en septembre dans le Calvados, mais reste 

extrêmement rare. 
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Oedicnème criard  Burhinus oedicnemus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 2 6 3 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 3 12 4 3 3 37 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 20 17 0 0 3 40 

L’Œdicnème criard est présent en Normandie principalement dans les habitats de grandes cultures du Calvados 

et en vallée de Seine dans les carrières de granulats (Eure et Seine-Maritime). Les rassemblements postnuptiaux 

(septembre) représentent la majorité des données alors que l’espèce est absente durant les mois de janvier et 

février. Certains individus s’attardent régulièrement jusqu’en décembre. 

 

Oie à bec court  Anser brachyrhynchus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 1 0 0 0 1 

L’Oie à bec court est d’observation irrégulière en Normandie. Un individu a séjourné à Poses (27) et a été observé 

le 24/09.  

 

Oie cendrée  Anser anser 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 9 14 8 4 4 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 7 2 14 21 17 100 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 13 20 49 6 12 100 

L’Oie cendrée est surtout présente en Normandie durant la période de migration (octobre et février) et d’hivernage 

(novembre à janvier). Pendant ces périodes, le nombre de données est plus important dans la Manche et l’Eure 

car cette espèce apprécie particulièrement les plans d’eau et les prairies humides. 



LPO Normandie 

 

56  Chronique ornithologique 2018 

B
 i
 o

 d
 i
 v

 e
 r

 s
 i
 t

 é
  

 

Oie rieuse  Anser albifrons 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 1 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 2 1 1 8 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 8 0 0 8 

L’Oie rieuse est une hivernante rare en Normandie. On peut noter que toutes les observations proviennent du 

département de la Manche (surtout en Baie des Veys). 

 

Panure à moustaches  Panurus biarmicus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 1 1 1 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 1 1 0 0 6 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 0 0 5 6 

La Panure à moustache est l’oiseau typique de la phragmitaie inondée. En Normandie, elle se reproduit 

principalement dans l’Estuaire de la Seine ce qui explique que la majorité des données se trouvent en Seine-

Maritime. 

 

Perdrix grise  Perdix perdix 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 14 15 12 11 14 8 94 8 21 0,4 12 0,8 

La Perdrix grise est répandue de manière non uniforme en Normandie. L’espèce est quasi absente de la Manche : 

les milieux littoraux et de bocages lui étant moins favorables. Ce sont la Seine-Maritime et l’Orne, avec ses zones 

de grandes cultures, qui présentent le plus grand nombre d’effectifs. Globalement, l’espèce est en régression 

avec une fréquence moyenne en 2018 qui diminue par rapport à la période 2001-2020. Le nombre de données, 

quant à lui, augmente légèrement par rapport à l’année 2016 (77) et 2017 (67). 
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Perdrix rouge  Alectoris rufa 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 8 6 7 3 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 1 5 6 4 4 46 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 6 12 16 12 0 46 

Les données de 2016 étaient au nombre de 77, celles de 2017 étaient de 67. Globalement, l’espèce est en 

régression, malgré les relâchés cynégétiques, et a été très peu observée cette année dans les départements du 

Calvados et de la Seine-Maritime. Il n’y a pas de données avérées de reproduction. 

 

Petit gravelot  Charadrius dubius 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 5 7 9 3 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 3 2 0 0 0 0 29 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 10 7 8 0 4 29 

Le Petit gravelot est un migrateur qui arrive en Normandie au milieu du mois de mars et les sites de nidification 

sont occupés courant avril. Il est particulièrement présent dans les marais du Cotentin (Manche, 9 données) et 

dans les vallées de la Touques et de la Dives (Calvados, 10 données). 

 

Phalarope à bec large  Phalaropus fulicarius 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 1 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 1 0 0 0 1 

Observée régulièrement en Normandie suite à des coups de vent, cette espèce pélagique a été notée le 4/12 à 

Poses (27).  
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Phragmite des joncs  Acrocephalus schoenobaenus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 4 8 0 5 10 0 43 14 0 5 4 0,6 

Le Phragmite des joncs peut être trouvé dans des milieux très diversifiés comme les prairies humides ou les bords 

de ruisseaux mais reste une espèce caractéristique des grandes roselières. Il semble moins fréquent en moyenne 

cette année (5) que par rapport à 2017 (8) avec une tendance à la baisse pour les départements de la Seine-

Maritime et de la Manche.  

 

Pic épeiche  Dendrocopos major 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 39 42 38 40 42 38 349 32 57 21 41 1,2 

Le Pic épeiche est présent sur l’ensemble de la Normandie même si on peut noter une fréquence moyenne moindre 

dans la Manche où le couvert forestier est moins important. La fréquence moyenne de l’espèce reste stable sur 

l’ensemble de la période. Il y avait 343 données en 2016 et 380 en 2017. 

 

Pic épeichette  Dendrocopos minor 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 4 4 3 4 5 2 32 7 5 1 4 < 0,1 

Le Pic épeichette est répandu partout en Normandie mais en très faible densité. Il est rare dans la Manche où il 

n’habite pas le bocage. Sur l’ensemble de la période, la fréquence a légèrement augmenté mais au vu du nombre 

de données relativement faible, cette augmentation n’est sans doute pas significative. 

 

Pic mar  Dendrocopos medius 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 5 11 17 4 2 2 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 4 5 1 23 6 17 97 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 8 24 2 48 15 97 

Espèce forestière, affectionnant particulièrement la vieille chênaie claire, le Pic mar est bien répandu en 

Normandie surtout dans les forêts de l’Eure (24 données) et de l’Orne (48 données). Il reste rare dans la Manche 

(2 données). 
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Pic noir  Dryocopus martius 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 6 7 4 4 5 2 31 0 4 1 5 < 0,1 

La fréquence moyenne par département montre que le Pic noir est bien implanté dans l’Eure et la Seine-Maritime 

alors qu’il est quasiment absent en Manche car il est limité par la faible couverture forestière. Il semble rare voir 

absent du département du Calvados. La fréquence moyenne sur l’ensemble de la période montre, quant à elle, 

une légère augmentation notamment pendant la période de reproduction pendant laquelle l’espèce est plus 

facilement localisée. 

 

Pic vert  Picus viridis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 47 50 42 48 52 44 421 47 64 28 52 1,3 

Le Pic vert est une espèce commune en Normandie. A l’instar du Pic épeiche, sa fréquence moyenne est plus 

basse dans la Manche, département moins boisé que l’Eure ou la Seine-Maritime. Les fréquences restent stables 

sur l’ensemble de la période et le nombre de données est de 380 en 2016 et de 420 en 2017. 

 

Pie bavarde  Pica pica 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 58 54 63 58 53 64 508 64 66 56 55 2,5 

La Pie bavarde est répandue sur l’ensemble de la région où elle est un peu plus présente en hiver. Le nombre de 

données en 2018 est moins important qu’en 2016 (571) et 2017 (601). 

 

Pie-grièche écorcheur  Lanius collurio 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 1 13 22 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 11 7 0 0 0 0 54 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 32 7 0 7 8 54 

Présente en Normandie pendant la période de reproduction, c’est une espèce caractéristique des prairies sèches 

ou humides. La majorité des données proviennent du département du Calvados, plus précisément, d’une vaste 

zone bocagère correspondant au Pays-d’Auge et d’Ouche à cheval sur les départements du Calvados et de l’Orne. 
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Pie-grièche grise  Lanius excubitor 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 1 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 0 1 0 1 

De plus en plus rare en Normandie, cette espèce dorénavant uniquement migratrice ou hivernante a été notée le 

11/04 à Bagnoles de l’Orne (61).  

 

Pigeon biset  Columba livia 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 30 30 31 30 33 27 261 32 37 16 35 6,7 

Le Pigeon biset a été autant observé cette année que sur l’ensemble de la période. Comme le confirme les données 

des années précédentes, cette espèce semble moins fréquente en Manche que dans les autres départements. 

 

Pigeon colombin  Colomba oenas 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 
Densité 

au km² 

en 2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 7 9 4 6 9 3 57 0 5 2 12 0,2 

La fréquence du Pigeon colombin est stable en 2018 comparé aux années précédentes, bien qu’elle diminue 

légèrement pendant la période hivernale. Le nombre de contacts a été plus important qu’en 2017 (57 données 

au lieu de 37 précédemment). Cette espèce est principalement contactée en Seine-Maritime et dans l’Eure.  Ces 

départements sont les plus boisés et présentent des falaises littorales, deux habitats de prédilection de ce Pigeon.  

 

Pigeon ramier  Columba palumbus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 87 91 81 88 92 83 762 93 93 78 86 18,9 

Le Pigeon ramier est répandu sur l’ensemble de la Normandie et est présent toute l’année. Comme le Pigeon 

biset, il semble moins fréquent en Manche que dans les autres départements avec une légère tendance à la baisse 

pour 2018 (78) par rapport à 2017 (82). 
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Pingouin torda  Alca torda 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 1 0 2 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 1 16 8 15 46 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 11 0 33 0 2 46 

En Normandie, le Pingouin torda est un migrateur peu commun en mer. Il peut être observé depuis les côtes et 

notamment depuis le phare de Gatteville (Manche, 33 données) de septembre à avril. 

 

Pinson des arbres  Fringilla coelebs 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 83 85 80 83 83 83 721 81 86 75 86 25,3 

Le Pinson des arbres est très commun dans notre région et est répandu partout. Il est en moyenne un peu plus 

fréquent en été pendant la saison de reproduction. Il est observé dans l’ensemble des départements même s’il 

semble moins fréquent en Manche cette année (75) par rapport à l’année 2017 (81). 

 

Pinson du Nord  Fringilla montifringilla 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
26 32 64 9 1 1 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 0 14 26 34 207 

Les Pinsons du nord ont été observés cette année-là en Normandie durant les mois d’automne et d’hiver, 

essentiellement d’octobre à avril. Il y a 208 données, dont 37 sur les fiches « site » ; il y en avait seulement 17 

en 2017. Cette espèce peut être observée en grands groupes : ainsi 40 à 100 individus ont été observés dans les 

5 départements normands au cours de l’hiver en 2018. Les Pinsons du Nord se mêlent volontiers aux Pinsons des 

arbres durant ces périodes : 54 % des observations de Pinsons du nord sont liées à des observations de Pinsons 

des arbres (même lieu, même observateur, même date). La donnée de juin reste exceptionnelle.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 31 34 47 19 76 207 

C’est en Seine-Maritime que l’on observe le plus souvent le Pinson du nord. Il est difficile de savoir si cela 

correspond uniquement à la répartition de l’espèce ou à la pression d’observation, mais il faut toutefois noter que 

ce département est le plus septentrional.  
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Pipit des arbres  Anthus trivialis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 8 14 0,5 4 8 0 37 3 6 3 5 0,2 

La fréquence d’observation en 2018 est de 4 %. Le Pipit des arbres est un visiteur d’été en Normandie (8 %) où 

il se reproduit ; il hiverne en Afrique.  C’est en Haute-Normandie qu’il est observé en plus grand nombre. Le Pipit 

des arbres est une espèce caractéristique des milieux assez ouverts, du moment qu’ils comportent des arbres et 

des zones herbeuses. La fréquence d’observation de Pipit des arbres en Normandie est de moitié en 2018 de celle 

de la période 2001-2020. Cette fréquence d’observation a diminué entre 2000 et 2003, puis augmenté jusqu’en 

2011, puis à nouveau diminué de 2012 à 2018. 

 

Pipit farlouse  Anthus pratensis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 28 20 38 33 21 45 285 56 25 47 25 5,0 

La fréquence d’observation en 2018 est de 33 %. Le Pipit farlouse est présent en Normandie aussi bien en été 

qu’en hiver. Le nombre d’observations un peu plus élevé en hiver peut s’expliquer par le fait que le Pipit farlouse 

fréquente les champs en groupes parfois importants (plusieurs dizaines), en se déplaçant et en émettant son cri 

caractéristique, et donc il est facilement identifié alors qu’en été, il est cantonné par couples et dispersé sur les 

territoires favorables (prés). La fréquence d’observation du Pipit farlouse en Normandie est légèrement supérieure 

en 2018 à celle des années précédentes, elle a été plus importante dans la Manche et le Calvados que dans les 

départements de Haute-Normandie. 

 

Pipit maritime  Anthus petrosus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
7 3 3 1 1 1 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
2 10 0 9 8 25 70 

Le Pipit maritime est présent en Normandie essentiellement en hiver. Bien qu’il se reproduise dans quelques rares 

sites dans la Manche, la Normandie est en effet à la limite de sa zone d’hivernage exclusive et la plupart des 

Pipits maritimes qui ont passé l’hiver en Normandie vont se reproduire en Scandinavie ou dans les îles 

britanniques. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 14 0 49 0 7 70 

Comme son nom l’indique, cet oiseau est inféodé au bord de mer, c’est la raison pour laquelle seuls les 

départements possédant un littoral, et particulièrement la Manche, accueillent le Pipit maritime. 
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Pipit spioncelle  Anthus spinoletta 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
7 4 9 0 0 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 2 17 7 19 65 

Le Pipit spioncelle est présent en petite quantité en Normandie, du mois de septembre à celui de mars. Il niche 

habituellement sur des pelouses alpines et descend en altitude, idéalement dans des zones humides, pour 

hiverner.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 12 7 24 10 12 65 

Les « Water Pipits », comme les appellent les Britanniques, préfèrent les marais du Cotentin aux plateaux secs 

de l’Eure. 

 

Plongeon arctique  Gavia arctica 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
1 2 2 1 0 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 0 2 7 3 18 

Le Plongeon arctique est rare en Normandie, il a été observé du mois d’octobre à celui d’avril. Comme son nom 

l’indique, il niche dans les zones arctiques. Il peut être observé en Normandie lors des migrations, au guet à la 

mer, à Gatteville-le-phare (6 observations) et en hivernage sur de grands étangs, à Poses (Eure, 2 observations).  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 5 2 11 0 0 18 

C’est dans le département de la Manche qu’il y a eu le plus d’observations du Plongeon arctique en 2018, 

essentiellement en migration au large. Le guet du cap d’Antifer en Seine-Maritime a pu donner des observations 

les années précédentes mais pas en 2018. Les observations dans l’Eure sont toutes faites lors d’hivernage dans 

la zone des boucles de la Seine vers Poses et Val de Reuil. 

 

Plongeon catmarin  Gavia stellata 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
4 5 2 2 0 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 0 4 8 10 35 
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Le Plongeon catmarin, bien que rare, est le plus présent des plongeons en Normandie. Il se voit du mois d’octobre 

à celui d’avril, principalement en novembre et décembre. Comme son cousin arctique, il niche dans les zones 

arctiques. Il peut être observé en Normandie dans les mêmes conditions : lors des migrations, au guet à la mer, 

et en hivernage sur de grands plans d’eau.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 12 1 14 0 8 35 

La plupart des observations du Plongeon catmarin en 2018 ont été faites au large, le long du littoral (Calvados, 

Manche et Seine-Maritime), une observation a été faite en hivernage dans l’Eure, sur les étangs de Val de Reuil. 

 

Plongeon imbrin  Gavia immer 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
3 0 1 1 0 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 0 2 5 7 19 

Le Plongeon imbrin est rarement présent en Normandie, du mois d’octobre à celui d’avril. Les visiteurs normands 

nichent dans des lacs d’eau douce principalement en Islande, peut-être au Groenland. En hiver, il ne s’éloigne 

pas beaucoup de la mer.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 4 0 14 0 1 19 

Il peut donc être observé en Normandie lors des migrations, au large, et en hivernage dans des zones 

marécageuses non loin du littoral. L’essentiel des observations est sur les côtes du département de la Manche. 

Les départements normands sans littoral : l’Eure et l’Orne, ne sont pas du tout visités en 2018. 

 

Pluvier argenté  Pluvialis squatarola 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
7 5 8 3 8 3 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 7 1 10 14 16 82 

Le Pluvier argenté a été observé de janvier à juin et d’aout à décembre. On ne relève aucune donnée de 

nidification. C’est un hivernant et un migrateur en Normandie, parfois en forts groupes : 350 individus le 11 

novembre à Lingreville (50), 750 le 19 novembre à Aubigny (14).  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 27 1 48 0 6 82 

Le Pluvier argenté est essentiellement noté dans la Manche sur l’ensemble de la côte, puis sur la côte du Calvados 

et celle de Seine-Maritime. Une seule donnée de l’intérieur des terres cette année, à Poses dans l’Eure. 
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Pluvier doré  Pluvialis apricaria 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
5 16 8 0 1 1 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 4 4 10 16 29 94 

Le Pluvier doré est présent en Normandie surtout du mois d’octobre à celui de mars. C’est donc un migrateur et 

un hivernant. Il se reproduit dans les zones de toundra arctique et les pelouses d’altitude ; il est alors territorial. 

Par contre, en migration et en hivernage, il adopte un comportement grégaire. On peut alors le voir en grands 

groupes souvent associés avec des vanneaux huppés : 1 000 Pluviers dorés et 2 000 Vanneaux huppés à Sainte-

Marie-du-Mont (50) le 5 janvier.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 23 22 31 11 7 94 

Comme son cousin argenté, le Pluvier doré aime, en hivernage, les zones marécageuses non loin du littoral 

(exemple cité plus haut), mais contrairement à lui il fréquente aussi les champs cultivés (300 Pluviers dorés en 

présence de 30 Vanneaux huppés à Iville le 7 février). Il se retrouvera dans les plaines cultivées à l’intérieur des 

terres ainsi que dans les baies et marais proches du littoral. Pour ces raisons il est bien présent dans le Calvados, 

l’Eure, la Manche et l’Orne ; il est un peu moins fréquent en Seine-Maritime. 

 

Pouillot fitis  Phylloscopus trochilus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 10 17 1 6 11 1 50 3 4 5 9 0,2 

La fréquence moyenne d’observation en 2018 est de 6 %. Le Pouillot fitis est présent et nicheur en Normandie 

en été (11 %). Il migre en Afrique en hiver et très peu d’observations sont faites en Normandie. Il est présent 

dans les quatre départements étudiés avec une fréquence légèrement plus grande en Seine-Maritime. C’est un 

oiseau qui aime les milieux boisés ou buissonnants, plutôt frais (marais de Ver dans le Calvados, tourbière de 

Baupte dans la Manche). On constate une fréquence des observations en 2018 plus faible que la moyenne des 

années précédentes.   

 

Pouillot siffleur  Phylloscopus sibilatrix 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
0 0 0 0 15 5 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
1 0 0 0 0 0 21 

Le Pouillot siffleur est nicheur en Normandie, présent du mois de mai au mois de juillet. Il migre à l’automne en 

Afrique équatoriale, et d’après la littérature, part dès le mois de juillet avec quelques attardés début octobre mais 

il est sans doute très discret à partir de début juillet. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 2 7 1 3 8 21 

Très peu d’observations de Pouillot siffleur en Normandie, toutes sont faites dans de vieilles forêts : Grimbosq 

dans le Calvados, Pitres ou Evreux dans l’Eure, Roumare en Seine-Maritime. Un peu plus d’oiseaux en Haute-

Normandie. L’évolution des fréquences d’observation de cet oiseau est très semblable à celle du Pipit des arbres 

(avec des chiffres de fréquences inférieurs) : une baisse de la fréquence d’observation au début du XXe siècle, 

suivi d’une augmentation entre 2003 et 2011, puis une baisse de 2012 à 2018. Il conviendra de suivre 

attentivement sa dynamique de population. 

 

Pouillot Véloce  Phylloscopus collybita 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 58 80 28 56 78 33 483 63 55 50 57 6,0 

La fréquence moyenne d’observation en 2018 est de 56 %. Le Pouillot véloce est bien présent en Normandie, en 

été comme en hiver. Le nombre d’observation plus élevé en été peut s’expliquer d’une part parce qu’il est 

migrateur partiel, mais aussi par le fait que son chant caractéristique et facilement reconnaissable permet de le 

noter en été à coup sûr alors que son comportement discret en hiver le fait probablement sous-estimer. Les 

pouillots véloces les plus migrateurs sont ceux de l’Europe du Nord alors que ceux du Sud sont plus sédentaires. 

La fréquence d’observation est quasi constante. Cet oiseau est à peu près équitablement réparti entre les 

différents départements normands. Il est forestier (forêt d’Evreux ou de la Londe) mais s’adapte à des milieux 

proches : grands jardins, haies, petits bois ou même marais (baie du Mont-Saint-Michel, prairies de Jumièges). 

 

Puffin des Anglais  Puffinus puffinus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
0 0 0 0 1 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
4 2 2 8 2 0 19 

Le Puffin des Anglais a été observé de mai à novembre. En été, la Normandie n’est pas très éloignée de ses sites 

de nidification (un peu en Bretagne, beaucoup dans les îles Britanniques). Il est surtout observé au passage 

postnuptial. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 0 16 0 0 19 

Oiseau exclusivement marin, le Puffin des Anglais n’a été observé que sur les zones côtières à moins d’un mille 

nautique. Il est capable de s’éloigner à de grandes distances de son site de nidification pour se nourrir de petits 

poissons qu’il pêche en mer. Douze des observations sur 19 en 2018 ont été faites au phare de Gatteville (50). 
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Puffin des Baléares  Puffinus mauretanicus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
0 0 0 0 0 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
4 4 6 4 2 0 20 

Le Puffin des Baléares n’est pas du tout observé en Normandie de décembre à juin. Il se reproduit uniquement 

sur les iles Baléares, la ponte ayant lieu en février-mars. Il rejoint l’Atlantique, puis la Manche pour une partie 

des oiseaux, pour l’été, passant son temps à se nourrir de petits poissons ou à se reposer sur l’eau. Il a été 

observé en Normandie de juillet à novembre 2018, au passage postnuptial.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 2 0 18 0 0 20 

Comme le Puffin des Anglais, il est marin et a été observé lors de séances de guet à la mer uniquement dans les 

départements du Calvados et de la Manche (17 observations sur 20 au phare de Gatteville dans la Manche). 

 

Puffin fuligineux  Puffinus griseus 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
0 0 0 0 0 0 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 2 2 2 2 8 

Le Puffin fuligineux est le Puffin le plus rare en Normandie, il niche dans l’hémisphère sud et est observé en 

passage postnuptial, de septembre à décembre. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 1 0 7 0 0 8 

Il peut donc être observé en Normandie lors des migrations, au large. Six des 8 observations de 2018 ont été 

faites au phare de Gatteville (50). 

 

Râle d’eau  Rallus aquaticus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 3 2 5 4 3 6 39 7 2 4 6 < 0,1 

La fréquence d’observation en 2018 est de 4 %. Le Râle d’eau a été plus souvent observé en hiver qu’en été, Il 

est probable que des oiseaux qui nichent plus à l’est et au nord viennent hiverner en Normandie. Le Râle d’eau 

est plus fréquemment observé dans le Calvados, ensuite en Seine-Maritime et les observations y ont été plus 

nombreuses qu’en 2017. Au contraire dans l’Eure, la fréquence d’observation est faible et elle a diminué par 

rapport à 2017. Six indices de nidification sont mentionnés : un dans la Manche (Gatteville), un dans le Calvados 
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(Colombières) et 4 dans la Seine-Maritime (2 en vallée d’Epte, un dans l’estuaire de la Seine et un dans celui de 

la Saâne). 

 

Râle des genêts  Crex crex 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 
0 0 0 0 0 1 

 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 
0 0 0 0 0 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 1 0 0 0 1 

Une seule mention de Râle des genêts est relevée dans l’Eure le 23 juin. Elle peut correspondre à un reproducteur 

ou à un oiseau erratique. 

 

Roitelet à triple-bandeau  Regulus ignicapilla 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 14 15 12 18 18 18 156 25 18 16 18 0,7 

La fréquence d’observation en 2018 est de 18 %, donc supérieure à la moyenne des années précédentes. Notons 

que les chiffres sont les mêmes qu’en 2017. Le Roitelet triple-bandeau a été observé toute l’année en Normandie 

en 2018. Il semble équitablement réparti en Normandie mais les indices de nidification sont plus nombreux en 

Haute-Normandie : 21 dans l’Eure et 34 en Seine-Maritime pour seulement 3 dans le Calvados, 3 dans la Manche 

et 3 dans l’Orne. Il y a par contre une diminution de la fréquence d’observation des roitelets à triple bandeau en 

hiver en Haute-Normandie (de 20 % en été dans l’Eure à 10 % en hiver et de 16 % à 12 % en Seine-Maritime) 

alors que cette fréquence augmente en Basse-Normandie (de 8 % à 17 % dans le Calvados, de 5 % à 14 % dans 

la Manche). Des observations semblables avaient été faites dans la chronique 2017, aussi, nous pouvons conclure 

en posant la même question : déplacement d’une partie des hivernants vers l’ouest ? 

 

Roitelet huppé  Regulus regulus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 24 23 25 25 21 29 218 19 26 19 27 1,2 

La fréquence d’observation en 2018 est de 25 %, ce qui est similaire à 2017 (26 %), et à la moyenne des années 

précédentes (24 %). Les indices de nidification observée en 2018 sont répartis de la même façon que pour le 

Roitelet à triple bandeau : davantage en Haute-Normandie (31 dans l’Eure et 34 en Seine-Maritime) qu’en Basse-

Normandie (Calvados : 4, Manche : 12, Orne : 5). Dans les trois départements de Basse-Normandie, il y a plus 

d’hivernants que d’estivants (fréquence d’observation passant de 14 % en été à 24 % en hiver dans le Calvados, 

de 8 % à 18 % dans la Manche et de 47 % à 59 % dans l’Orne). En Haute-Normandie, les fréquences en été et 

en hiver sont presque identiques (de 28 % à 24 % pour l’Eure et de 27 % à 28 % pour la Seine-Maritime. Il 

semble que la population de roitelets huppés de Normandie soit enrichie en hiver de migrants venant de l’est et 

du nord. 
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Rossignol philomèle Luscinia megarhynchos 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 4 8 0 4 8 0 37 0 10 0 3 0,1 

La fréquence d’observation en 2018 est à 4 %, ce qui est stable par rapport aux années précédentes. Le Rossignol 

philomèle est un visiteur d’été en Normandie, de début avril à fin juin (une seule observation en septembre). Il 

y vient pour nicher (32 indices de nidification sur les 37 observations de 2018). La répartition géographique est 

très précise : rares observations dans le Calvados en 2018 (5), une seule dans la Manche, aucune dans l’Orne, 

quelques-unes en Seine-Maritime (12 dont 10 fiches site)) ; presque toutes les observations ont été faites dans 

l’Eure (46 dont 27 fiches site sur les 37 du tableau) et plus précisément dans l’est de l’Eure. 

 

Rougegorge familier  Erithacus rubecula 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 76 71 82 76 75 84 695 88 83 77 78 10,1 

Le Rougegorge familier est une espèce très fréquente en Normandie, et reste stable en 2018 comparé aux années 

précédentes. Comme en 2017, il est noté un peu plus dans le Calvados et moins dans la Manche.  

 

Rougequeue à front blanc  Phoenicurus phoenicurus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 4 6 0 3 6 0 27 5 3 1 4 < 0,1 

Le Rougequeue à front blanc est légèrement moins fréquent en 2018 comparé à la moyenne des années 

précédentes. Comme en 2017, il est plus fréquent dans le Calvados et la Seine-Maritime. Espèce migratrice, il 

est noté de fin mars à tout début juillet. 

 

Rougequeue noir  Phoenicurus ochruros 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 19 28 8 20 29 10 171 10 33 6 22 0,7 

La fréquence annuelle du Rougequeue noir est stable par rapport à la fréquence des années précédentes. Sur 

l’année, c’est surtout dans l’Eure (43 % des données) qu’on peut l’observer, avec principalement des données de 

reproduction, et nettement moins dans la Manche, limite occidentale de sa zone de répartition. Espèce migratrice, 

sa fréquence baisse notablement en période hivernale, bien qu’il semble un peu plus fréquent cet hiver de 2018, 

période où la majorité des observations (52 %) ont lieu en Seine-Maritime, puis dans l’Eure (37 %).  
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Rousserolle effarvatte  Acrocephalus scirpaceus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 4 7 0 3 6 0 26 3 1 3 4 0,1 

Fauvette migratrice, la Rousserolle effarvatte n’est contactée que de début avril à fin août, avec une fréquence 

qui semble en baisse en 2018 comparée à celle des années précédentes. Les contacts pour cette espèce sont 

uniformément répartis entre Seine-Maritime (estuaire de la Seine et de la Sâane, vallées de la Béthune et de 

l’Andelle), Manche (marais de Carentan, de Réthoville, lagunage à Pirou, Beauguillot), et Calvados (marais de la 

Dive, vallée de l’Aure), sauf dans l’Eure (terrasses de Poses) où sa fréquence est faible. 

 

Rousserolle verderolle  Acrocephalus palustris 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 

2018 Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 3 5 0 2 4 0 17 2 2 0 4 < 0,1 

La Rousserolle verderolle semble montrer une fréquence en baisse comparée aux années précédentes. Elle est 

observée de début mai à fin juillet, dates classiques pour cette fauvette aquatique qui migre en Afrique. Comme 

en 2017, elle est plus fréquente en Seine-Maritime (71 % des données), principalement dans les vallées de la 

Béthune, de l’Epte et de l’Andelle.  

 

Sarcelle d'été  Anas querquedula 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 11 16 4 1 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 2 3 1 0 0 0 38 

Bien que le maximum de données soit collecté au printemps (mars et avril), il reste très difficile de trouver des 

indices de reproduction pour la Sarcelle d’été, en danger de disparition comme nicheur en Normandie.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 12 3 15 1 7 38 

Les plus gros effectifs (pas plus de 9 individus) sont observés à la réserve de Saint-Samson (Calvados), à la 

réserve de la Grande-Noë (Eure) et à Dragey-Ronthon (Manche). Seuls deux indices de reproduction possible 

sont notés en Seine-Maritime (estuaire), ce qui conforte son statut de nicheur très rare.  

 

Sarcelle d'hiver  Anas crecca 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 6 3 11 9 7 11 75 5 9 12 7 3,4 

La fréquence de la Sarcelle d’hiver est en progression en 2018 (+ 50 %) comparée aux années précédentes. Elle 

est plus fréquente dans la Manche et en Seine-Maritime (43 % et 35 % des observations respectivement). 
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Serin cini  Serinus serinus

 Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 6 9 2 4 6 2 35 7 4 2 5 < 0,1 

La fréquence du Serin cini est en baisse (- 33 %) en 2018, notamment en période estivale, bien que les données 

de reproduction soient majoritaires (74 %), de mi-mars à juillet (fenêtre temporelle classique). Les contacts en 

hiver sont surtout notés en Seine-Maritime. 

 

Sittelle torchepot  Sitta europaea 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 33 33 34 32 33 32 281 17 44 12 40 1,5 

Comme en 2017, la Sitelle torchepot reste nettement plus fréquente dans l’Eure et la Seine-Maritime, 

départements plus forestiers. Sa fréquence est stable comparé aux vingt années passées.  

 

Sizerin cabaret  Acanthis cabaret 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 4 4 3 2 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 1 14 

Le Sizerin cabaret hiverne en petit nombre en Normandie pendant l’hiver (décembre à mi-mars) bien que 

quelques groupes de 15 à 25 oiseaux soient repérés. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 6 0 1 7 14 

Dans l’Eure, cet hivernant rare est dans le secteur d’Evreux, Lery et Val-de-Reuil. En Seine-Maritime, on le note 

autour de Rouen (Sotteville-lès-Rouen, Mont-Saint-Aignan). Une observation isolée dans l’Orne à Mieuxcé. 

 

Spatule blanche  Platalea leucorodia 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 3 6 14 3 7 5 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 3 14 19 17 7 7 105 

La Spatule blanche est observable toute l’année, avec des nicheurs probables en juin. Ainsi quelques indices de 

reproduction sont notés dans l’Estuaire de la Seine (jusqu’à 25 oiseaux). 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 26 1 57 0 24 105 

Les sites principaux se trouvent dans le Calvados (Ouistreham, réserve de Saint-Samson), dans la Manche 

(réserve de Beauguillot) et la Seine-Maritime dans l’estuaire - sites classiques - où se rassemblent les groupes 

les plus notables (entre 15 et 35 individus). Une présence anecdotique dans l’Eure à Bouafles.  

 

Sterne arctique  Sterna paradisaea 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 2 2 2 0 0 6 

Les six données de la Sterne arctique, espèce rare en Normandie, sont observées lors du guet à la mer, au cours 

du passage postnuptial, d’août à octobre.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 3 0 3 0 0 6 

C’est sur le littoral de la Manche (Gatteville-le-Phare) et du Calvados (Colleville-Montgomery) que sont notées 

les sternes arctiques. L’absence de Seine-Maritime pourrait être due à un manque d’observateur. 

 

Sterne caugek  Sterna sandvicensis 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 4 3 5 3 3 4 45 2 - 10 1 0,3 

La fréquence de la Sterne caugek est plus faible (- 25 %) en 2018 par rapport aux années précédentes, 

notamment en hiver (- 20 %). Les données de migration sont les plus nombreuses et concernent surtout le littoral 

de la Manche (phare de Gatteville, baie du Mont-Saint-Michel), puis la Seine-Maritime (avec un passage à 1 200 

oiseaux en août à Sainte-Marguerite-sur-Mer). Les données sont moins nombreuses qu’en 2017.  

 

Sterne naine  Sterna albifrons 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 7 0 0 0 0 7 

Toutes les données de Sterne naine sont récoltées en août, lors du passage postnuptial. 
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 7 0 0 7 

Les oiseaux sont observés en mer, dans la Manche.  

 

Sterne pierregarin  Sterna hirundo 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 2 4 6 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 6 6 6 1 0 0 31 

Seules 26 % des données concernent des reproducteurs, entre mai et juillet. La majorité des observations sont 

liées à la migration en août et septembre. 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 14 11 0 6 31 

L’Eure cumule les données de reproduction, sur les terrasses de Poses, en vallée d’Eure et à Venables. Quelques 

données d’oiseaux nicheurs sont à noter en Seine-Maritime (prairies d’Anneville et sur les radeaux posés à 

Sotteville-sous-le-Val). Le passage migratoire concerne essentiellement la Manche (phare de Gatteville) avec des 

groupes de 30 à 320 oiseaux.  

 

Tadorne de Belon  Tadorna tadorna 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 7 7 8 9 8 10 80 5 0 21 7 2,5 

Le Tadorne de Belon est majoritairement noté sur le littoral de la Manche, puis en Seine-Maritime (64 % et 31 % 

des observations respectivement). La baie d’Orne fournit aussi une donnée de nidification. L’hivernage concerne 

surtout la baie du Mont-Saint-Michel avec des pics de 300 à 500 oiseaux entre septembre et novembre, et 

l’Estuaire de la Seine. Le nombre d’observations est plus faible qu’en 2017.  

 

Tarier des prés  Saxicola rubetra 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 1 7 3 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 9 17 0 0 0 38 

Quelques observations au printemps (mai–juin) rassemblent des données de nidification. Puis le maximum des 

données (66 %) concerne la migration postnuptiale (août-septembre).  
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Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 11 0 18 3 6 38 

Presque la moitié des contacts de Tarier des prés se trouve dans la Manche, en majorité lors du passage migratoire 

(septembre). Les nicheurs, une vingtaine de couples au total, sont dans les vallées (Vire, Taute) et les marais de 

Carentan (Manche), en vallée de l’Aure, à Colombières (Calvados) et un peu en Seine-Maritime. Sa présence 

reste anecdotique dans l’Orne sans doute par manque d’observateur. 

 
Tarier des prés (@ F. Malvaud) 

 

Tarier pâtre  Saxicola torquata 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↘ 22 25 17 20 20 20 174 22 10 33 17 0,8 

Sa fréquence est un peu plus faible en 2018 par rapport aux vingt années précédentes, avec une baisse plus 

marquée en été (- 20 %). Le Tarier pâtre est noté principalement sur le littoral de la Manche (46 % des 

observations et 32 % des données de nidification, entre mars et août), du Calvados et de la Seine-Maritime, sites 

classiques de sa présence en Normandie. Les petits groupes en hivernage se trouvent dans la Manche (réserve 

de Beauguillot, havre de Saint-Germain-sur-Ay) et en Seine-Maritime (estuaire de la Sâane).  

 

Tarin des aulnes  Carduelis spinus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 7 2 14 9 4 14 85 15 7 4 12 1,5 

La fréquence du Tarin des aulnes est en progression en 2018 (+ 28 %) par rapport à la fréquence des vingt 

années précédentes, avec quasiment le double en été. Les rares données de nidification sont en Seine-Maritime. 

Bien sûr, c’est la période hivernale qui regroupe la majorité des contacts, surtout dans l’Eure avec des 

regroupements de 50 à 100 oiseaux (vallées de l’Iton et de l’Andelle) et en Seine-Maritime (prairies 
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d’Heurteauville avec une bonne centaine d’oiseaux, et le cap d’Antifer avec un passage migratoire à 350 

individus).  

 

Tichodrome échelette  Tichodroma muraria 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 1 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 1 

 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 1 

Observé sur la cathédrale de Coutances (50) le 18/01, le Tichodrome semble bien être fidèle (même individu ?) 

à ce site fréquenté depuis 2014 ! 

 

Torcol fourmilier  Jynx torquilla 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 1 1 2 0 0 0 4 

Les 4 données de Torcol fourmilier sont au passage postnuptial, ce qui est dans les dates classiques.  

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 2 2 0 0 4 

Les oiseaux sont notés dans la Manche et dans l’Eure. 

 

Tournepierre à collier  Arenaria interpres 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

↗ 4 2 6 2 1 3 21 0 0 7 1 0,8 

La fréquence du Tournepierre à collier est en baisse notable en 2018 (- 50 %). Le nombre de données est plus 

faible qu’en 2017. Il est essentiellement contacté dans la Manche (90 % des observations). Son absence du 

Calvados et quasiment de Seine-Maritime (1 donnée de nidification) serait-elle liée à un manque de prospections ? 
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Tourterelle des bois  Steptopelia turtur 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 10 17 1 5 9 0 43 2 8 2 5 0,2 

La Tourterelle des bois montre une fréquence très nettement en baisse (- 50 %) en 2018 par rapport à l’ensemble 

de la période. Ceci est inquiétant pour cette espèce menacée (Vulnérable sur les listes rouges française et 

mondiale). Elle est présente marginalement sur la période « hiver », lors de ses déplacements migratoires en 

septembre. C’est dans l’Eure qu’elle est classiquement le plus observée.  

 

Tourterelle turque  Steptopelia decaocto 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 48 54 41 49 54 43 425 53 67 33 48 5,2 

La Tourterelle turque est stable en 2018 par rapport à l’ensemble de la période. Sédentaire, l’espèce est toutefois 

observée un peu plus pendant l’été (période des chants). Sa fréquence n’est pas homogène en Normandie : elle 

est en effet nettement plus présente dans l’Eure et nettement moins dans la Manche.  

 

Traquet isabelle  Oenanthe isabellina 

Chronologie de présence mensuelle 

Mois Janvier Février Mars Avril Mai Juin  

Nombre de 

données 0 0 0 0 0 0 
 

Mois Juillet Août Septembre Octobre Novembre Décembre TOTAL ANNUEL 

Nombre de 

données 0 0 0 0 1 0 1 

Présence par département 

Département 14 Calvados 27 Eure 50 Manche 61 Orne 76 Seine-Maritime TOTAL 

Nombre de 

données 0 0 1 0 0 1 

Première observation en Normandie pour cette espèce, l’oiseau a été observé à Fermanville (50) le 18/11.  

 

Traquet motteux  Oenanthe oenanthe 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 5 6 4 5 5 4 47 3 1 8 5 0,2 

Le Traquet motteux, espèce non nicheuse, observée lors de ses passages migratoires d’Afrique vers le nord de 

l’Europe, est stable en 2018 par rapport à l’ensemble de la période. Il est observé surtout en avril-mai, puis en 

août-septembre. Sa fréquence n’est pas homogène en Normandie : il est en effet nettement plus présent dans le 

département de la Manche et nettement moins dans l’Eure. On le rencontre en fait plus fréquemment près du 

littoral.  
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Troglodyte mignon  Troglodytes troglodytes

 Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 79 83 74 79 83 76 690 86 77 74 82 9,1 

Le Troglodyte mignon est une des espèces les plus fréquentes de Normandie, stable en 2018 par rapport à 

l’ensemble de la période. Il est observé toute l’année, un peu plus pendant sa période de chant. Il est un peu 

plus fréquent dans le Calvados et en Seine-Maritime. 

 

Vanneau huppé  Vanellus vanellus 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

= 16 12 21 17 13 21 152 15 16 24 14 18,1 

Le Vanneau huppé est un nicheur localisé en Normandie en trois bastions : les marais de la Manche, les marais 

de la Dives et la vallée de Seine. Il montre une fréquence stable en 2018 par rapport à l’ensemble de la période. 

S’il est observé toute l’année, c’est plus fréquemment (et sur l’ensemble de la région) en hiver qui voit arriver de 

nombreux migrateurs nordiques. C’est classiquement la Manche qui montre la plus forte fréquence ; les marais 

de Carentan étant aussi attractifs pour l’espèce en hiver qu’en période de reproduction. 

 

Verdier d’Europe  Carduelis chloris 

Tendance 

en 2018 

Fréquence moyenne 

2001-2020 (%) 

Fréquence moyenne 

en 2018 (%) 

Nombre 

de 

données 

en 2018 

Fréquence moyenne par 

département en 2018 

Densité 

au km² 

en 2018 
Moy Eté Hiver Moy Eté Hiver 14 27 50 76 

 47 52 39 42 53 31 370 51 43 31 47 4,1 

Le Verdier d’Europe est commun en Normandie. Sa fréquence est cependant en baisse en 2018 par rapport à 

l’ensemble de la période, due essentiellement à une diminution des contacts en période hivernale (- 20 %).  Il 

est plus fréquent dans le Calvados et moins dans la Manche.  
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